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éditeurs venus des dif-
férentes régions du pays
ont pris part samedi à
Biskra à la 13e édition du
Salon national du livre,
inauguré par le ministre des
Affaires religieuses et des
Wakfs.

40 358 11.113
quintaux de miel ont  été
produits, en 2013, dans la
wilaya de Aïn-Témouchent,
à la faveur des mesures
d'encouragement.

hectares ont  été délimités et
déclarés urbanisables, les
deux dernières années, dans
les 47 communes de la wilaya
de M'sila.
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"La coordination entre les deux pays intervient conformément a ce qui a été convenu
pour mener une action mutilatérale en vue d'unifier les efforts internationaux visant à

trouver des solutions nécessaires à la crise malienne.
Un travail se fait en vue de tenir des réunions regroupant l'Algérie, 

le Mali, d'autres pays de la sous- région et tous les Etats membres de l'Union
africaine pour contribuer au règlement de la crise dans le nord du Mali ainsi que les

problèmes communs au pays du Sahel."

Ramtane Lamamra :

"Foulées des gazelles" plus de 400 concurrentes ont répondu à l'appel

Le centre régional d’imagerie médicale de Maghnia
(Tlemcen) a relevé en 2013 plus de 1.860 dépistages
précoces du cancer du sein sur un total de 5.000
femmes convoquées pour ce test, a-t-on appris
samedi auprès de cette structure relevant de la
Caisse nationale d’assurance sociale (Cnas). 
Cette opération s’inscrit dans le cadre de la cam-
pagne nationale de dépistage du cancer du sein au
profit des femmes âgées de 40 ans et plus. 
Ce centre, qui assure une prise en charge et un
accompagnement de la femme sur le plan médical,
psychologique et social, accueille des assurés soci-
aux et ayants- droit de 11 wilayas de l’ouest du pays
et constitue l’un des quatre  établissements du genre
dans le pays dont ceux situés à Jijel, Constantine et
Laghouat.  Outre le dépistage précoce du cancer du
sein, le centre d’imagerie médicale effectue des tests
et diagnostics, notamment la radiologie du thorax et
des os (2.640 opérations), l'imagerie à résonance
magnétique "IRM" (817), imagerie en ultrasons
(2.289).  En vue d’élargir le champ de ses prestations

et cibler un plus grand   nombre de citoyens, le cen-
tre régional de Maghnia, ouvert en mars 2009, a
signé des conventions avec la Casnos.

Près de 400 femmes, âgées entre 19 et 60 ans ont
participé à la troisième édition de la course des
"Foulées des gazelles", organisée  samedi au parc
zoologique et des loisirs de Ben Aknoun (Alger) à
l'occasion de la Journée mondiale de la femme. 
Elles ont été scindées en quatre groupes, suivant
leur catégorie d'âge : 18 à 30 ans, 31 à 40 ans, 41 à
50 ans, et enfin les femmes de plus 51 ans. 
Sur les 400 participantes, les femmes policières
étaient les plus représentées, avec plus de 150 con-
currentes au départ de la course.  
Le coup d'envoi de celle-ci (sur une distance de 3
km) a été donné en présence du médaillé de bronze
du 800m aux Jeux olympiques de Sydney-2000,
Aïssa Djabir Saïd-Guerni.  L'évènement s'est déroulé

dans une ambiance conviviale et a connu une âpre
concurrence, entre des jeunettes de 19 ans et des
dames ayant dépassé la  soixantaine.    Ce qui est le
cas de Malika Kebir, "la doyenne" de cette troisième
édition des "Foulées des gazelles" qui se trouve être
une grand-mère de 60 ans tout en tenant à prendre
part à cette course.  "Il vaut mieux prévenir que
guérir", a-t-elle lancé à l'APS, pour expliquer son
engouement pour le sport qui, selon elle, "constitue
le meilleur des remèdes contre toutes sortes de mal-
adies".  Le directeur de l'association Sport Events
international, Abdelmadjid  Rezkane, tient à per-
pétuer cet évènement sportif lors des années à venir,
avec pour but d'encourager les femmes à pratiquer
davantage le sport.

Plus de 60.000 gardes communaux ont bénéficié de
la retraite proportionnelle exceptionnelle, a indiqué
samedi le ministère de l'Intérieur et des Collectivités

locales dans un communiqué. Les procédures de
mise à la retraite proportionnelle exceptionnelle s'in-
scrivent dans le cadre des mesures exceptionnelles
décidées pour la prise en charge des gardes commu-
naux, souligne le communiqué précisant que "tout
agent de la garde communale ayant bouclé 15
années de service ouvre droit à une retraite  propor-
tionnelle exceptionnelle sans condition d'âge". 
Après avoir rappelé que l'opération de mise à la
retraite proportionnelle exceptionnelle se poursuiv-
ait jusqu'à la fin du "redéploiement", le communiqué 
indique que les gardes communaux seront placés,
sous  la tutelle du ministère de l'Intérieur, dans de
nouveaux postes au niveau des administrations et
institutions publiques.  
Le ministère de l'Intérieur est à pied d'œuvre pour
l'élaboration d'un texte règlementaire définissant les
modalités de transfert et garantissant aux gardes
communaux les droits acquis, notamment la préser-
vation du niveau de leur  revenu.  Le ministère de
l'Intérieur entend, également, accompagner ces
agents y compris ceux mis à la retraite - pour la con-
stitution des dossiers de logements conformément
aux mesures règlementaires en vigueur.

Plus de 60.000 bénéficiaires de la retraite proportionnelle exceptionnelle 

Plus de 1.860 dépistages  du cancer du sein au centre d’imagerie 
médicale de Maghnia en 2013 Une baleine fait une

belle surprise 
à ces pêcheurs

Au large de l'île canadienne de
Langara, un groupe de pêcheurs
a fait une étonnante rencontre.
Pendant leur escapade, une
baleine est venue les saluer et
leur a offert un magnifique spec-
tacle. Toute la scène a été filmée
et le pêcheur Kevin Egan a ainsi
pu partager cette expérience
unique. Cette baleine baptisée
Curious George a été aperçue
près de l'île Langara, au Canada.
Récemment, un groupe de
pêcheurs a croisé l'animal qui
leur a offert un magnifique spec-
tacle. En effet, la baleine est
venue les saluer, donnant lieu à
une scène particulièrement
touchante. 
Rencontre exceptionnelle en
pleine mer Kevin Egan se trou-
vait sur un bateau de pêche au
large des côtes de l'île canadi-
enne Langara quand il a fait la
rencontre de cette superbe
baleine à bosse. L'animal n'avait
pas peur pour un sou de ces
nombreux pêcheurs. Au con-
traire, George s'est amusé avec
ces hommes avant de continuer
son chemin. Pour leur dire bon-
jour, cette baleine leur a tout
simplement présenté sa
nageoire. Le spectacle était
réellement impressionnant. Ces
images montrent qu'une belle
complicité est née de cette sur-
prenante rencontre. Cette
baleine aime être le centre d'at-
tention et pour captiver ces
pêcheurs, elle n'a pas hésité à se
mettre en scène. Elle a réalisé de
magnifiques roulades dans
l'eau. L'animal avait réellement
l'air de vouloir communiquer
avec ces hommes. 
"L'expérience de toute une
vie" Ce groupe de pêcheurs a
savouré chaque seconde de
cette rencontre inattendue qui
s'est déroulée en juin dernier.
Cette baleine à bosse mesurait 5
mètres environ. 
Pour ne pas effrayer l'animal,
Kevin Egan a préféré garder le
bateau au point mort pendant
tout cet échange. D'ailleurs, cet
homme réalise la chance qu'il a
eu de pouvoir assister à un tel
spectacle. "C'est l’expérience de
toute une vie", déclare-t-il dans
la vidéo.  Kevin Egan était
impressionné par cette rencon-
tre. 
Pourtant, il s'occupe de réaliser
depuis plus de 9 ans ce type
d’escapade avec des groupes de
pêcheurs, rapporte le site Global
News.



Il y a du rififi à l’UGTA où une
fronde gagne les corps
communs de la santé
publique. La coordination
nationale des corps
communs  et des
professionnels de la santé
appelle, en effet, à un
rassemblement de
protestation aujourd’hui
devant le siège de la
centrale syndicale.

PAR KAMAL HAMED

C ette coordination entend ainsi
protester contre  les agissements
du nouveau secrétaire  général
de la Fédération  de la santé

accusé de comploter ouvertement  con-
tre la coordination. Dans le commu-
niqué rendu public, ce dernier est en
effet accusé par la coordination d’avoir
ramené des pseudo-syndicalistes qui
n’ont pour seul souci que leurs intérêts
étroits loin des préoccupations des tra-
vailleurs du secteur. Il est aussi reproché
à ce même responsable  d’agir en solo et
de n’avoir en aucun cas consulté la
coordination, encore moins le conseil
fédéral. Ce responsable, à en  croire le
communiqué signé par Betraoui
Mounir, le coordonnateur national de la
coordination nationale de la santé, a
commis  un grave  impair avec un
procès- verbal qualifié de « farce » à tra-
vers lequel il a changé tous les membres
de la coordination, y compris son secré-

taire général, par des personnes  qui ne
le dérangent pas afin d’agir à sa guise,
loin de toit contrôle. Or, estime le sig-
nataire du communiqué, ces agisse-
ments interviennent  après  15 jours
seulement de l’installation de la nou-
velle fédération et de son secrétariat
général et au moment où il n’a même
pas encore installé le bureau, ni signé le
procès-verbal de son installation. Autant
dire « qu’i s’agit  d’une véritable farce
dans la maison de l UGTA ». Le premier
responsable de cette situation est indéni-
ablement la direction l’UGTA, semblait
dire le communiqué. « Est- ce que les
responsables de l’UGTA sont au
courant  de cette  catastrophe qui porte
atteinte aux travailleurs surtout en ce
moment sensible ? ». Sur un ton

menaçant, le communiqué  annonce que
la coordination est le vrai porte-parole
des 113 000 travailleurs des corps com-
muns et celui qui l’attaque porterait
atteinte à la stabilité du pays. Des parties
extérieures sont accusées de faire partie
de cette machination. Ainsi donc cette
nouvelle affaire ne fait que rajouter aux
soucis déjà nombreux du secrétaire
général de l’UGTA, Abdelmadjid Sidi
Said. En effet depuis des années, le
malaise est grand au sein de la base mil-
itante et des scissions sont signalées ça
et là. L érosion  au sien de l’UGTA ne
date pas d’aujourd’hui. La centrale syn-
dicale  a, en effet, perdu beaucoup de
son aura et de sa représentativité,
notamment dans le secteur clé de la
Fonction publique.  

Dans ce secteur, ce syndicat est relégué
au second plan par les  syndicats
autonomes.  L’UGTA ne fait pus le
poids devant la vivacité et le dynamisme
des syndicats autonomes, dont les
troupes  grandissent  chaque jour un peu
plus  au point de devenir les interlocu-
teurs  privilégiés  des pouvoirs publics.
En atteste ce qui se passe dans le secteur
de l’éducation  nationale.  Cette  perte
de  terrain s’est étendue au secteur
économique ou, avec  armes et bagages,
les syndicalistes de l’UGTA quittent la
maison-mère   pour aller créer des syn-
dicats autonomes  comme cela a été le
cas dans le complexe sidérurgique d’El
Hadjar, autrefois un bastion inex-
pugnable de la centrale  syndicale.

K. H.
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BCIA, TRIBUNAL DE BIR MOURAD RAÏS 

Le fondateur de la banque jugé mercredi

L e fondateur de la Banque com-
merciale et industrielle
d'Algérie (BCIA), Mohamed
Kharoubi, sera jugé mercredi

par le tribunal correctionnel de pre-
mière instance de Bir Mourad Rais
pour malversations et dilapidation de
deniers publics, a-t-on appris
dimanche de source judicaire. Selon
l'arrêt de renvoi, l'affaire remonte à
2003 au lendemain du retrait d'agré-

ment de la BCIA par la Banque
d'Algérie et la désignation d'un liqui-
dateur suite à la découverte de pra-
tiques illégales et d'opérations dou-
teuses auxquelles se sont livrés les
responsables de la banque et qui
avaient occasionné au Trésor public
une perte financière estimée en mil-
liards. L'affaire est également liée au
blanchiment d'argent et à l'infraction
à la législation des changes. Le 19

novembre 2007, une peine de six (6)
ans de prison ferme a été prononcée
par contumace par le tribunal d'Oran
à l'encontre des fondateurs de la
BCIA, Ahmed et Mohamed
Kharoubi, pour blanchiment d'argent
et dilapidation de deniers publics
ayant causé un préjudice financier de
13,2 milliards de dinars à la Banque
extérieure d'Algérie (BEA). Le 24
janvier 2014, le tribunal de Chéraga

a condamné à dix (10) ans de prison
ferme Mohamed Kharoubi et ses
deux fils, en fuite, pour détourne-
ment de fonds de particuliers de la
BCIA (agence de Chéraga) après que
le liquidateur eut affirmé que l'a-
gence en question avait octroyé des
crédits sans garanties à ses clients, à
savoir 25 accusés (des hommes d'af-
faires, des enseignants à l'université
d’Alger et des cadres de la banque).

VACANCE DES POSTES DANS LA FONCTION PUBLIQUE  

Prorogation du mandat de la commission
PAR RIAD EL HADI

L e ministre auprès du Premier
ministre chargé de la Réforme
du service public, Mohamed El
Ghazi, a annoncé samedi à

Alger la prorogation du mandat de la
commission interministérielle instal-
lée récemment pour prendre en charge
le problème des 43.000 postes vacants
au niveau des administrations
publiques. Dans une déclaration en
marge d'une cérémonie organisée en
l'honneur des femmes algériennes à
l'occasion de la Journée mondiale de

la femme, M. El Ghazi a précisé que
"le mandat de la commission installée
par le Premier ministre Abdelmalek
Sellal, début janvier pour résoudre le
problème de la vacance des postes a
été prorogé", faisant remarquer que la
commission "devait présenter son
bilan lundi (10 mars)". 

"Le nombre de postes vacants au
sein de la Fonction publique s'élève à
43.000 postes", a indiqué le ministre
ajoutant que le chiffre présenté par le
ministre des Finances, Karim Djoudi,
soit 140.000 postes concernait l'année
2011 et non 2013 rapporte l’APS. 

Pour M. El Ghazi, le recul du nom-
bre de postes vacants est dû aux
opérations de recrutement au niveau
des administrations publiques depuis
2011. "Dès que la commission aura
terminé son travail, il sera procédé au
recrutement pour combler les postes
vacants et ce au profit des travailleurs
contractuels", a expliqué le ministre
qui a rassuré que cette opération "s'ef-
fectuera dans la transparence en ten-
ant compte de l'ancienneté et des
diplômes universitaires". 

Le ministre des Finances Karim
Djoudi avait déclaré en janvier

dernier, lors de son intervention
devant les membres du Conseil de la
nation sur la loi portant règlement
budgétaire de l'année 2011, que le
nombre de postes budgétaires vacants
dans les administrations publiques a
dépassé les 140.000 postes en 2011. 

Selon le ministre, le retard accusé
dans le recrutement était dû aux "con-
ditions fixées par la Direction générale
de la Fonction publique et au rythme
de réalisation des projets d'équipement
public ainsi qu'à la non adaptation de
l'encadrement visé par l'administration
avec les compétences existantes".

CORPS COMMUNS DE LA SANTÉ 

Vers une nouvelle scission à l’UGTA
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L e président de la Commission
nationale consultative de promotion
et de protection des droits de l'homme

(CNCPPDH), Farouk Ksentini, a qualifié
le récent rapport du département d’Etat
américain sur les droits de l’homme en
Algérie d’"excessif", affirmant que la lib-
erté d’expression et du droit de manifester
"existent" dans le pays. "Ce rapport est
excessif. La liberté d’expression existe en
Algérie. Elle n’est peut être pas totale,
mais elle existe", a indiqué M. Ksentini
qui était "L’invité de la Rédaction" de la

chaîne III de la Radio algérienne. 
"Il n’ya qu’à consulter la presse écrite et

vous verrez que les gens s’expriment
comme ils l’entendent et sans aucune lim-
ite ou autocensure”. 

Me Ksentini a, toutefois, relevé l’exis-
tence de secteurs, autres que la presse
écrite, "qui ne sont pas suffisamment
ouverts comme les médias publics". "Je
pense que de nouvelles dispositions vont
aller dans le sens de l’ouverture des médias
lourds", a-t-il dit, rappelant que plusieurs
chaînes de télévisions privées ont vu le

jour en Algérie. Concernant le droit à
manifester en Algérie, Me Ksentini a
indiqué que, “conformément à la loi, il est
interdit de manifester"."Qu’elle soit
bonne, mauvaise ou injuste, il faut
respecter la loi. L’ordre public est impor-
tant”. 

Il a, néanmoins, souligné la nécessité
de "changer" cette loi, en demandant au
législateur de "procéder à certaines abroga-
tions comme cela se passe dans tous les
pays démocratiques"

RN

La multiplication de
campagnes de sensibilisation
au don de sang est une
"nécessité absolue" en Algérie
pour subvenir aux besoins
croissants exprimés dans le
pays, a souligné samedi à
Tébessa le Pr. Hanifa Ouelaâ,
responsable du service
d’hémobiologie et du centre
de transfusion sanguine
d’Annaba. 

RACIM NIDAL

I
ntervenant à l’institut de formation
paramédicale, dans le cadre de la 1ère
journée scientifique nationale de
transfusion sanguine, sous le thème
"Bonnes pratiques transfusion-

nelles", le Pr Ouelaâ a souligné, dans sa
communication, que les collectes de sang

réalisées jusque-là en Algérie restent
"insuffisantes" par rapport aux besoins,
malgré les efforts fournis en matière de
sensibilisation des donneurs. 

Quelque 450.000 poches de sang ont
été collectées l’année dernière en Algérie,
ce qui représente une moyenne de 10
poches pour 1.000 habitants, une
moyenne qui reste "de loin en deçà des
besoins", a ajouté l'intervenante, soulig-
nant que les collectes de sang atteignent à
l’heure actuelle, dans le monde, les 94
millions de poches par an.   En Algérie, a-

t-elle détaillé, le nombre le plus important
de poches de sang collectées est enregistré
à Constantine et Annaba avec des taux
respectifs de 30 et de 20 % du volume
national, alors que dans les autres wilayas,
ce nombre ne dépasse guère les 10 %. 

Il a été indiqué, au cours de cette ren-
contre scientifique, que la transfusion san-
guine s’effectue actuellement dans les cen-
tres "fixes" et dans 59 véhicules aménagés
relevant des douze centres régionaux de
transfusion. 

Les thèmes abordés par les participants,

lors de cette journée nationale, ont été con-
sacrés à la "qualification biologique des
dons de sang", aux "accidents transfusion-
nels" et à "la prise en charge transfusion-
nelle des hémoglobinopathies". 

Cette rencontre qui a réuni de nom-
breux praticiens exerçant dans des services
de transfusion sanguine, à travers le pays,
est organisée par la direction de la santé et
de la population (DSP) avec le soutien de
l’Agence nationale du sang et de l’Institut
Pasteur.

R . N .

DON DE SANG

Appel à la multiplication 
des campagnes de sensibilisation 

FAROUK KSENTINI, DROITS DE L’HOMME EN ALGÉRIE

Le rapport U.S. est "excessif"

EXPANSION  TOURISTIQUES (ZET)
250 zones recensées  à travers le territoire national

BOURSE INTERNATIONALE DU TOURISME
(ITB)

L’Algérie dans le “Top-10
des participants”

L'Algérie a été classée dans "TOP-
10  des participants" à la 48ème
édition de la Bourse interna-
tionale du tourisme (ITB) qui se
tient en Allemagne du 5 au 9
mars. 
Cette distinction a été décernée à
l'Algérie suite à un classement
effectué à la clôture des journées
professionnelles, organisées lors
de cette manifestation. L'ITB-
Berlin qui constitue le "plus grand
carrefour mondial" dans le
domaine touristique, est l'un des
rendez-vous les "plus importants"
auquel prennent part les opéra-
teurs touristiques des quatre
coins du monde.  
Elle regroupe des représentants
de l'Organisation mondiale du
tourisme et plus de 10.000
exposants représentant 188 pays.
Lors de la précédente édition,
110.000 visiteurs avaient été
recensés par l'ITB. La participa-
tion de l'Algérie à cette manifesta-
tion mondiale s'inscrit dans le
cadre de la mise en œuvre du
Plan d'aménagement touristique
qui encourage la présence algéri-
enne dans les différentes mani-
festations internationales, selon
le ministère du Tourisme et de
l'Artisanat. 
La participation de l'Algérie à
l'ITB, représentée par l'Office
national du tourisme, vise à "met-
tre en exergue les atouts touris-
tiques de l'Algérie et faire con-
naître la destination Algérie",
selon la même source. Cette man-
ifestation a été aussi une occasion
pour prendre connaissance de la
situation générale et des ten-
dances futures de la dynamique
touristique à travers le monde.

PAR RAYAN NASSIM

L e ministre du Tourisme et de
l’Artisanat, Mohamed  Amine Hadj
Saïd, a mis l’accent, samedi à El-

Bayadh, sur la nécessité d’accorder  davan-
tage d’intérêt à la commercialisation du
produit touristique et à la modernisation
des prestations des agences de tourisme. Il
a également plaidé pour la modernisation
des activités et prestations des agences de
tourisme par l’exploitation des nouvelles
technologies de l’information dans la com-
mercialisation du produit touristique et la
promotion des potentialités touristiques,

en vue d’attirer les touristes. Le ministère
du Tourisme recense 250 zones d’expan-
sion touristiques (ZET) à travers le terri-
toire national, dont certaines viennent de
voir le lancement de 130 projets d’in-
vestissement, a-t-il rappelé. Pour la
wilaya d’El-Bayadh  le secteur du tourisme
s’est renforcé par le lancement de 10 pro-
jets de structures hôtelières privées, en
cours de réalisation pour un coût d’in-
vestissement de 583 millions DA, ont
indiqué les responsables du secteur.  

Ces projets, dont l’avancement des
travaux oscille entre 5% et 98%, devront
renforcer la capacité d’accueil des struc-

tures actuelles avec un apport de 516 lits,
qui viendront s’ajouter aux 244 lits offerts
actuellement par cinq (5) unités hôtelières. 

Selon les explications fournies, plus de
13.200 touristes, dont 403 étrangers, ont
séjourné en 2013 dans la wilaya d’El-
Bayadh.  

Le ministre qui a inspecté l’agence
touristique "Grande steppe voyage" à El-
Bayadh, a exhorté l’opérateur à étendre son
activité par l’exploitation 

des mesures incitatives préconisées
pour encourager l’investissement dans les
régions des Hauts-Plateaux et dans le sud
du pays.



PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L es partis politiques apprécient dif-
féremment la sortie des contestataires
dans la rue.  Pour ceux qui soutien-

nent le Président candidat, les manifesta-
tions contre le 4e mandat sont “antidémoc-
ratiques” alors que dans le camp de l’oppo-
sition, ils voient un sursaut contre les ten-
ants du statu quo.

A commencer par les éléments du
groupe de soutien à la candidature de
Bouteflika qui n’ont pas été tendres avec le
mouvement «Barakat». Amara Benyounes
rappelle que « Les manifestations de rue
contre Bouteflika sont antidémocratiques
». A leur tour, le président du parti TAJ,
Amar Ghoul et la porte-parole du Parti des
travailleurs, Louisa Hanoune, ont fustigé
le mouvement « Barakat », l’accusant de
mettre en péril la stabilité du pays.
Ghoul s’est montré critique hier en
prenant à partie « ceux qui appellent à l'in-
terruption du processus électoral », dans
une allusion au général à la retraite

Mohand Tahar Yala. Il considère ainsi les
contestataires comme « des aventuriers
qui sortent dans la rue pour exprimer leurs
opinions en mettant en péril la sécurité et
la stabilité du pays ». Dans la même
veine, Louisa Hanoune comme candidate à
l’élection n’a pas omis de montrer son
désaveu à Annaba aux « journalistes mil-
itants » dans le traitement du quatrième
mandat du président Bouteflika. Pour elle,
c’est une question de « subjectivisme ».
De leur côté, les opposants ont réagi, cha-
cun, sur la situation générale de l’élection
apportant la contradiction à leurs
détracteurs. 

Ali Benflis a saisi l’occasion du 8 mars
pour s’en prendre aux tenants de la fraude
sans les nommer. Il n’y va pas par quatre
chemins pour mettre en garde “contre les
fraudes qui risquent de compromettre la
consultation » a-t-il entonné en poursuiv-
ant : « Croyez- moi que je suis déterminé
plus que jamais à défendre le vote des
Algériennes et des Algériens et à faire
respecter leur volonté et leur choix ». Sur

le sujet, il avait déclaré à un journal que «
la mobilisation contre la fraude doit
dépasser la seule indignation ». L’autre
candidat Fawzi Rebaine, a considéré que sa
participation aux élections est une manière
de lutter.  

Dans le même registre, Ahmed Taleb
Ibrahimi estime que « celui qui veut le
changement doit en payer le prix ».
Manière de signifier qu’il reste à l’écoute
du mouvement Barakat ou de ceux qui ani-
ment le boycott de l’élection. Mais au-delà
de cet affrontement, le président Bouteflika
qui se conforte dans son silence avait
martelé que « chacun devra se prononcer
selon ses convictions ».  

Une phrase qui, prise dans ce contexte
de bouillonnement électoral, ne laisse pas
de marbre. Les candidats à l’élection, con-
tre vents et marées, se montrent déter-
minés à aller jusqu’au bout de la course
électorale. Ils appellent ainsi à un vote
massif et rejettent globalement l’absten-
tion et le boycott.

F. A .

Partis politiques, personnalités
civiles ou militaires en retraite
et la société civile
s’échauffent en prévision de
la campagne électorale qui
débute le 25 du mois courant.
Une campagne életorale qui
promet d’être chaude, assez
chaude pour que des appels à
la sagesse et à la retenue
soient lancés. Le risque de
dérapage est assez élevé, tant
le fossé qui sépare les pro et
anti 4ème ne cesse de
s’élargir à l’approche de la
date fatidique du 17 avril 2014.

PAR SADEK BELHOCINE

L ’
annonce du président
Abdelaziz Bouteflika de
briguer un quatrième man-
dat, le 22 février dernier,
par le Premier ministre

Abdelmalek Sellal, a fait sensation au sein
de la scène politique et de l’opinion
publique algérienne. Avant son accident
vasculaire cérébral, à partir de Sétif, dans
un discours mémorable tenu le 8 mai
2012, le président de la République sortant
avait déclaré en langage du terroir,  «tab
djanana» ou en plus clair,  «ma génération
a fait son temps». Une allusion à peine
voilée à une passation du flambeau à la
jeunesse, une force vive du pays. Le pou-
voir  à une nouvelle génération d’hommes
qui remplacerait celle qui a libéré le pays
du joug colonial. Presque deux plus tard,
le même personnel politique est aux com-
mandes de la maison Algérie. A 76 ans,
très affaibli par son incident cardiaque, le
chef de l’Etat, lui-même rempile pour un
4ème mandat. L’hospitalisation de
Bouteflika au Val-de-Grâce et la période,
très longue période de convalescence du
président aux Invalides, l’été dernier, a
donné lieu à d’intenses spéculations et une
guerre de tranchée sur ses « capacités » à
poursuivre son troisième mandat dans des

« les normes ». Il a été même évoqué par
certains chefs de parti la mise en applica-
tion de l’article 88 de la Constitution
algérienne qui stipule qu’en cas de maladie
grave et durable, le Président peut être sus-
pendu de ses activités pendant une durée de
45 jours. Et s’il n’est pas apte à reprendre
sa fonction à la fin de ce délai, l’état de
vacance est alors déclaré. C’est que le
Conseil constitutionnel, garant du respect
de la Constitution n’a pas jugé utile de
prendre une décision dans ce sens comme
le pressait une opposition très divisée sur
la question avant l’annonce surprise du
Premier ministre à partir d’Oran, assurant
que le président Bouteflika est candidat à
l’élection présidentielle du 17 avril 2014.
Dès lors, il ne fait aucun doute sur la
réélection du président sortant pour un
4ème mandat. Un mandat que d’aucuns
considèrent comme un mandat de trop tan-
dis que d’autres parties s’opposent avec
une réelle énergie du désespoir.  

Le rouleau-compresseur au service
du candidat Bouteflika

Le rapport des forces en présence est
disproportionné. D’un côté,  une machine
électorale pro-Bouteflika puissante, influ-
ente qui dépasse momentanément ses dif-
férences pour se mettre au service du chef
de l’Etat sortant. Le puissant Front de
libération nationale (FLN), parti qui tient
les rênes du pays depuis l'indépendance en
1962, et son allié au sein de la coalition
au pouvoir, le Rassemblement national
démocratique (RND), plus de trente partis

politiques algériens ont apporté leur sou-
tien à Abdelaziz Bouteflika. Un groupe des
«26 partis pour la loyauté et la stabilité»
sous la houlette du ministre des Transports
Amar Ghoul, également président du TAJ
s’est engagé à faire campagne pour le
Président sortant. Par ailleurs, les organi-
sations nationales, UGTA, UNPA, UNFA
et même le patronat privé quoique divisé
sur le moment sur le soutien à accorder à
Bouteflika, présenté comme «l'homme
capable de préserver la sécurité et la stabil-
ité du pays » afin de «poursuivre la
marche et préserver les acquis de l’Algérie
réalisés sous sa direction dans les
domaines politique et socio-économique»,
ont fait acte d’allégeance. Les partisans du
boycott, tétanisés dans un premier instant
par la « nouvelle », se sont ressaisis pour
constituer un ‘Front du refus ».  Jeudi
dernier,  Ahmed Benbitour, candidat à la
candidature qui a annoncé son retrait,
Mohcine Belabbas (RCD), Mohamed
Dhouibi (Nahdha), Abderezzak Makri
(MSP), Smaïl Saïdani (Djil Djadid) et
Lakhdar Benkhela (FJD) ont convenu d’in-
vestir, tout le long de ce mois de mars, le
terrain pour assurer une meilleure « val-
orisation de la décision de boycott que les
derniers développements sur la scène poli-
tique ont conforté dans sa justesse », Ce
qui laisse présager des joutes verbales
assez chaudes durant la campagne élec-
torale qui débute le 25 du mois courant.
Une entrée en la matière : la coalition des
opposants au 4ème mandat,  lance un
appel au peuple algérien pour « boycotter

massivement » la présidentielle qui, selon
eux, « consacre la médiocrité, la fraude et
la corruption, et à contribuer activement à
un changement pacifique ». Convaincue
que « la crise politique actuelle n'est pas
seulement liée à un quatrième mandat,
même s'il constitue la pire expression d'un
système fragile qu'il faut changer par des
moyens politiques et pacifiques ». Le
mouvement « Barakat », initié par la
société civile,  s’inscrit dans la même
démarche pour un changement pacifique.
Des voix de personnalités se sont
engagées dans ce chemin.  L’ancien chef de
gouvernement, Mouloud Hamrouche,
avait appelé, récemment,  à faire tomber le
système de Bouteflika « dans le calme »,
avec l’aide de l’armée, estimant que le
Président n’était plus en mesure de diriger
le pays. Le FFS, le plus vieux parti de
l’opposition, lui, reprend son fameux slo-
gan du « ni, ni » en attendant l’après-17
avril pour voit plus clair.  

S .  B .
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LA CAMPAGNE ÉLECTORALE PROMET D’ÊTRE CHAUDE

Pro et anti 4e mandat fourbissent leurs armes

ELECTIONS ET CONTESTATIONS DE RUE

Partis politiques entre le pour et le contre

BOUMERDÈS
Des citoyens ferment la

route de Legata pour
réclamer des logements

Comme il fallait s’y attendre, la crise
de logements qui secoue depuis
plusieurs années la commune de
Legata à une vingtaine de kms à l’est
du chef-lieu de la wilaya de
Boumerdès, a fait sortir les habitants
de cette bourgade dans la rue. Des
dizaines de citoyens ont fermé, hier,
l’axe routier Legata-Bordj Ménaïel-
Zemmouri, pour réclamer des loge-
ments sociaux. 
Cette crise est enfantée, selon un élu
à l’APC, par le blocage du programme
d’auto-construction dans le cadre du
FONAL. Le quota d’aide à la construc-
tion rural accuse des retards consid-
érables en raison de la nature du
foncier où la plupart des terrains sont
dans l’indivision et que certains pro-
priétaires sont décédés depuis
plusieurs années. 
De ce fait, plusieurs dossiers ne sont
toujours pas validés et les éventuels
souscripteurs ont perdu toute
patience de voir réaliser un jour leur
habitation. Le retard mis dans la réal-
isation des programmes de construc-
tion de logements a fait perdre égale-
ment espoir aux demandeurs de loge-
ments sociaux dont le nombre s’ac-
croît de jour en jour alors que l’APC
n’est pas en mesure de satisfaire les
besoins des citoyens. 
Selon notre interlocuteur, pas moins
de 800 logements sociaux ne sont pas
lancés alors que les demandes pullu-
lent. D’autres projets, notamment
celui des 100 logements attribués
dans le cadre de la Résorption de
l’habitat précaire (RHP) accusent
d’énormes retards en raison de la
défaillance des entreprises retenues
pour leur construction. 
Outre cela, notre interlocuteur a pré-
cisé que les oppositions enregistrées
lors des choix de terrain, constituent
un frein pour le développement local.
Une délégation de manifestants, a été
reçue par le P/APC afin de trouver une
solution aux problèmes exposés par
les citoyens. La semaine, écoulée, à
titre de rappel, les habitants du village
Ouled Ziane, toujours dans la même
localité, ont fermé le siège de l’APC
pour réclamer le revêtement de la
route de village et son raccordement
au réseau d’assainissement ainsi que
la réalisation d’éclairage public.

T. O.
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PAR LAKHDARI BRAHIM

L es travaux de la 141ème session du
Conseil de la Ligue arabe ont débuté,
hier  au siège du secrétariat général de
l'organisation, au niveau des min-

istres arabes des Affaires étrangères avec la
participation du ministre des Affaires
étrangères, Ramtane Lamamra qui préside
la délégation algérienne à ces travaux.
Avant le début des travaux, M. Lamamra a
eu des entretiens avec le secrétaire général de
la Ligue arabe, Nabil Al Arabi. Il sera
procédé lors de cette rencontre à la signature
d'un mémorandum d'entente entre l'Algérie
et le secrétariat général de la Ligue arabe sur
la mission de la Ligue arabe pour le suivi
de l'élection présidentielle prévue le 17 avril
prochain en Algérie. Les travaux du
Conseil des ministres arabes des AE qui s'é-
taleront sur deux jours s'articuleront autour
de différentes questions relatives à l'action
arabe commune sur les plans politique,
économique, social, financier, administratif
et sécuritaire. Il s'agira également de l'exa-
men du rapport du secrétaire général de la

Ligue arabe sur le développement de l'or-
ganisation, le projet de l'ordre du jour de la
25 ème session du sommet arabe, prévu les
25 et 26 janvier en cours à Koweït, la révi-
sion du projet du statut de la Cour arabe des
droits de l'Homme et l'examen de la propo-
sition du Sultanat d'Oman relative à la révi-
sion de l'action des commissions min-
istérielles relevant du conseil de la Ligue
arabe. Les participants auront à débattre,
entre autres, des relations arabes avec les
ensembles régionaux et internationaux dont
l'Union africaine (UA), l'Union européenne
(UE) ainsi qu'avec les pays d'Asie et
d'Amérique du sud. Il sera également ques-
tion de l'examen de l'élaboration d'une
stratégie arabe unifiée sur le dialogue des
civilisations, la création d'une commission
arabo-africaine pour prendre en charge les
questions de l'émigration et les relations
entre l'organisation arabe de la femme et la
Ligue arabe outre la création d'un centre cul-
turel arabe à Bruxelles. Le secrétaire général
adjoint de la ligue arabe, Ahmed Ben Helli
a mis en évidence, dans une déclaration à la
presse, l'importance du sommet arabe de

Koweït pour faire face aux défis actuels,
assainir la situation et mettre un terme aux
conflits interarabes précisant que la réunion
des délégués permanents de la Ligue arabe
tenue mercredi dernier avait examiné les
préparatifs du conseil ministériel arabe
prévu dimanche ainsi que les préparatifs du
sommet de Koweït. Il a fait savoir que la
Ligue arabe attendait les conclusions
d'une rencontre prévue fin mars entre la
délégation ministérielle arabe et le secré-
taire d'Etat américain John Kerry pour
prendre note des efforts des Etats-unis dans
le cadre de ce qui sera proposé au sujet de
la relance du processus politique actuelle-
ment dans l'impasse. La réunion des min-
istres arabes des AE, a-t-il poursuivi,
devra mettre l'accent sur les constantes
fondamentales de la position arabe vis-à-
vis de la question palestinienne d'autant
que la partie arabe a fait de son mieux à
travers l'initiative de paix arabe. La crise
syrienne et la conférence "Genève 2"
seront à l'ordre du jour, selon M. Ben
Helli qui a précisé que cette question sera
soumise aux ministres arabes des AE.

Le ministre des Affaires
étrangères, Ramtane
Lamamra, a annoncé
dimanche au Caire que
plusieurs organisations
internationales, dont
l'Algérie est membre, ainsi
que l'Union européenne ont
décidé d'envoyer des
missions d'observation de
l'élection présidentielle du
17 avril prochain. 

PAR LAKHDAR BRAHIM

"P arallèlement à la mission de
la Ligue arabe qui regroupe
110 observateurs, l'Union
africaine a décidé de déployer

200 observateurs pour le suivi du scrutin
présidentiel", a précisé M. Lamamra dans
une déclaration à l'issue de la signature d'un
accord sur la mission des observateurs de la
Ligue arabe pour l'élection présidentielle.
Il a ajouté que les observateurs étaient
attendus la semaine prochaine à Alger,
soulignant que l'Organisation de la
coopération islamique (OCI) dépêchera
également plusieurs personnes pour
assumer la mission d'observation. L'Union
européenne et les Nations unies seront
représentées par deux groupes d'experts qui
assureront le suivi technique de l'élection,
a poursuivi le chef de la diplomatie algéri-
enne. M. Lamamra qui prend part à 141e

session ordinaire du Conseil des ministres

de l'organisation panarabe, dont les travaux
ont débuté dimanche dans la capitale égyp-
tienne, a indiqué que des personnalités
internationales indépendantes de France,
d'Italie, de Belgique et d'Espagne notam-
ment, étaient également attendues pour

l'observation du processus électoral à Alger
et dans tout le territoire national rapporte
l’APS. Concernant l'intérêt de la Ligue
arabe pour les échéances électorales en
Algérie, il a soutenu que l'expérience
algérienne était toujours prise comme

exemple même sur le plan technique en ce
qui concerne la maîtrise de l'organisation et
la répartition judicieuse des tâches outre
l'aspect administratif lié aux commissions
chargées de l'observation, de la supervision
et de l'organisation des élections.

PROCESSUS D'OBSERVATION DU SCRUTIN DU 17 AVRIL 2014

Des organisations
internationales présentes

CONSEIL DES MINISTRES ARABES DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

Lamamra préside la délégation algérienne

LUTTE ANTI DROGUE
Saisie de 2 quintaux

de kif à Tiaret
et Ain-Temouchent

Une quantité de plus de 200 kilos de
kif traité a été saisie, samedi, par les
services de la Gendarmerie nationale,
lors de deux opérations distinctes à
Tiaret et à Ain Temouchent, a-t-on
appris dimanche auprès de ce corps
de sécurité. Lors d’un service de
police de la route, effectué au car-
refour formé par les RN 35 et 22, dans
la commune d’Ain Tolba relevant de
la wilaya d’Ain Temouchent, les gen-
darmes de la brigade de sécurité
routière, ont récupéré sept sacs con-
tenant 172 kilos et 100 grammes de
kif traité, a-t-on indiqué. Cette quan-
tité de drogue a été abandonnée sur
la route par des narcotrafiquants qui
ont pris la fuite, ont souligné les serv-
ices de la Gendarmerie nationale,
ajoutant qu’une enquête a été ouverte
par la brigade d’Ain Tolba pour élu-
cider cette affaire. Par ailleurs, agis-
sant sur renseignement, les gen-
darmes de la brigade de Sidi
Abderrahmane et la section de sécu-
rité et d’intervention du groupement
territorial de Tiaret, ont interpellé une
personne en possession de 28 kilos
de kif traité, selon la même source.
L’arrestation de cette personne a été
opérée lors d’une patrouille à hauteur
du village dit "Ramla", relevant de la
commune de Sidi Abderrahmane.
Son complice, identifié, a réussi à
prendre la fuite.

Le ministre des Affaires étrangères, Ramtane Lamamra.

OBSERVATEURS 

Accord entre l'Algérie et la Ligue arabe sur
la mission des observateurs 

U n accord entre la Ligue arabe et l'Algérie sur la mis-
sion des observateurs de la Ligue lors de la présiden-
tielle du 17 avril prochain a été signé dimanche au
siège de l'organisation panarabe au Caire. L'accord a

été signé par le ministre des Affaires étrangères, Ramtane
Lamamra, et le secrétaire général de la Ligue arabe, Nabil Al
Arabi, en présence de Mohamed Sbih, chef de la mission des
observateurs désigné par le secrétaire général, de hauts respon-
sables de la Ligue et des membres de la délégation algérienne.
Cet accord porte sur la participation des observateurs de la

Ligue arabe à l'élection présidentielle en Algérie, aux côtés
d'observateurs de l'Union africaine (UA), de l'Organisation de la
coopération islamique (OCI), de l'Union européenne (UE), de
l'ONU, outre les observateurs locaux en vue de "garantir la
transparence de cette échéance présidentielle", a déclaré M.
Lamamra dans une allocution prononcée à cette occasion.
Toutes les mesures prises par l'Algérie "confortent" le proces-
sus démocratique dans le pays, a souligné le chef de la diplo-
matie algérienne qui souhaite que la présidentielle du 17 avril
soit "une fête démocratique".



La Chambre algérienne de
commerce et d’industrie
(Caci) organise, les 24 et 25
mars prochain, une formation-
action sur l’atelier de
développement managérial
pour déceler les méthodes de
gestion et de pilotage des
entreprises.

PAR AMAR AOUIMER

C
e séminaire de deux jours, qui
aura lieu à l’Ecole supérieure
algérienne des affaires (ESAA)
Mohammadia (Pins mar-
itimes) Alger, vise, pour

objectif, selon les responsables de la
Caci, "à identifier l’intérêt et l’utilité d’un
système de pilotage de la PME algéri-
enne, identifier et cibler les éléments con-
stitutifs du système de pilotage de l’entre-
prise, clarifier et analyser les démarches et
les implications des processus de gouver-
nance, de management stratégique et de
management opérationnel".
Il s’agit également, ont-ils indiqué, de
"mettre en relief les principaux domaines
et instruments de pilotage de l’entreprise
et esquisser une démarche opérationnelle
en la matière à travers l’efficience du
processus managérial, la cohérence des
structures et procédures organisationnelles
et le niveau de mobilisation et le degré de

motivation des compétences humaines".
Bon nombre d'entreprises se sont

assignées plusieurs objectifs principaux,
dont le retour d'investissements dans les
projets de financements des activités de

développement et l'optimisation de l'util-
isation des ressources monétaires avec
moins de pertes financières. 

Il s'agit également de bien mener la
politique de gestion des ressources

humaines et l'élévation du niveau de con-

currence et de compétitivité sur le marché

international. 

A .  A .
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Méthodes pour le pilotage et la gestion
des entreprises

LES PROJETS DE "MEPI" ONT L'AVAL DU GOUVERNEMENT ALGÉRIEN

Respectueux des lois
L e directeur du bureau régional de l'initiative améri-

caine de partenariat avec le Moyen-Orient Mepi,
Steven Ebeli, actuellement en visite à Alger, a affir-

mé que les projets initiés par "Mepi" avaient l'aval du
gouvernement algérien et étaient mis en œuvre dans le
respect des lois de ce pays. "Nos actions et nos initiatives
sont menées en toute transparence, un principe auquel
nous tenons", a indiqué Ebeli dans un entretien accordé à
l'APS, soulignant l'impératif de travailler en coordination
avec les associations non-gouvernementales et le secteur
privé et de garder un contact "permanent" avec les servic-
es du gouvernement par le biais du ministère des Affaires
étrangères.

La réussite de tout projet qui s'inscrit dans le cadre de
l'initiative de partenariat "est tributaire du degré de coordi-
nation entre les parties concernées, avec le concours des
collectivités locales, lesquelles peuvent être sollicitées
dans nombre de cas notamment pour l'octroi d'autorisa-

tions et de permis nécessaires à certains projets", a précisé
le responsable."L'initiative du "MEPI" oeuvre sans cesse
au respect des lois des pays dans lesquels elle active, c'est
pourquoi elle ne coopère qu'avec les organisations
agréées", a poursuivi Ebeli.A une question sur le caractère
sensible de certains volets sur lesquels repose le projet
dont le libéralisme, l'égalité des sexes et la laïcité, Ebeli
a répondu que "les idées émanent des organisations agréées
par les autorités des pays concernés, nous ne faisons que
leur apporter aide et assistance". "Les idées proposées par
la société civile concernent, souvent, l'emploi et les aspi-
rations économiques à même d'assurer un avenir promet-
teur aux jeunes", a-t-il précisé.

Cette initiative a été élargie aux pays maghrébins
(Algérie, Tunisie et Maroc) avant 2010, a-t-il rappelé
soulignant qu'il y avait des projets réels avec ces pays
entre 2004 et 2005 après la consécration de la première
phase avec les pays du Golfe.  Quant à l'existence de spé-

cificités ou de disparités entre les régions du Golfe et du
Maghreb, Ebeli a indiqué que "ces projets reposent sur les
aspirations des peuples et les idées proposées par la
société civile et non sur ceux de Mepi", estimant néces-
saire que "cette initiative, fondée sur le partenariat,
réponde aux aspirations de ces sociétés".

Concernant le volet politique et l'émergence de mou-
vements extrémistes dans le monde arabe, Ebeli a affir-
mé que l'initiative "s'intéresse uniquement à l'aspect
économique et non politique". "Je suis venu présenter les
projets de Mepi, car étant convaincu qu'ils ouvrent la voie
à l'innovation et à l'expression de nouvelles idées
économiques susceptibles de résorber le chômage", a-t-il
dit. Le directeur du bureau régional du MEPI s'est dit fier
de la réussite de certains projets rappelant que 16 projets
ont été initiés en Algérie.

R.  E .

SUCRE, MALGRÉ UNE NETTE HAUSSE DES QUANTITÉS

Stabilité des importations en janvier
L es importations algériennes de sucre ont atteint

154,69 millions de dollars en janvier dernier contre
153,42 millions de dollars à la même période 2013,

quasiment stables (+0,82%), en dépit d'une augmentation
de plus de 20% des quantités importées, selon les
Douanes algériennes. En janvier dernier, les quantités de
sucre importées ont atteint 288 tonnes contre 238 tonnes
à la même période de l'année écoulée (+20%) indique le
Centre national des statistiques (Cnis) des Douanes.
Durant 2013, les importations de ce produit se sont
chiffrées à 903,89 millions de dollars contre 980,42 mil-
lions de dollars en 2012, en baisse de 7,80%, alors que les
quantités avaient totalisé 1,814 million de tonnes, contre

1,695 million de tonnes durant la même période de com-
paraison, en hausse de 7,02%, selon les Cnis.

Selon un communiqué de l'Organisation des Nations
unies pour l'Agriculture et l'Alimentation (FAO), publié
jeudi dernier, le prix du sucre a augmenté de (+ 6,2%) sur
le marché mondial depuis janvier dernier. La FAO
explique cette hausse notamment par les "dégâts causés
aux cultures par le temps sec au Brésil, et les récentes
prévisions d'une chute potentielle de la production en
Inde".

La sécheresse au Brésil dope également les prix du
sucre, qui ont atteint jeudi dernier leur niveau le plus
élevé depuis quatre mois, à 490 dollars la tonne à Londres

et 18,47 cents la livre à New York. "A part les craintes
d'une réduction de la récolte au Brésil à cause de la sécher-
esse, des nouvelles en provenance d'Inde (deuxième pro-
ducteur mondial) ont poussé les prix à la hausse", ont sig-
nalé les experts. En effet, la production indienne est
ressortie en baisse de 10% depuis le début de la saison
jusqu'en février par rapport à la même période l'année
dernière En 2013, le marché mondial du sucre était résol-
ument baissier. Les cours du sucre brut ont chuté de 26%,
ceux du sucre blanc de 20% en raison d'une offre soutenue
et de stocks en augmentation, selon les perspectives agri-
coles de l'OCDE et de la FAO 2013/2022.

R.  E .



D eux importantes structures de for-
mation dans les métiers agricoles et
forestiers sont en cours de réalisa-

tion dans la commune de Beni-Slimane
(Médéa), région à vocation agricole par
excellence qui entend participer, à la faveur
de ces projets, à la relance de métiers men-
acés de disparition, ont indiqué lesélus de
cette localité. La commune de Beni-
Slimane, située à 70 km à l'est de Médéa,
réputée pour ses cultures maraîchères et sa
production avicole, s'est vue dotée d'un
centre de formation des agents forestiers et
d'un autre centre pour la formation des
jeunes dans les métiers agricoles, dont
l'entrée en exploitation devrait intervenir,
selon ces élus, au courant de l'année 2014. 
Le futur centre de formation des agents
forestiers vient remplacer l'ancienne struc-
ture ouverte dans la région durant les

années 70, inadaptée eu égard à son état de
vétusté et l'exiguïté des locaux, pour
assurer le type de formation requis dans ce
domaine. 
D'une capacité de 200 places péda-
gogiques, le nouveau centre de formation
des agents forestiers, devra assurer, une
fois opérationnel, la formation des nou-
velles recrues du secteur et le perfection-
nement des agents et des cadres affectés à
travers les différentes subdivisions de la
wilaya. 
Ce centre est doté de blocs pédagogiques,
un laboratoire de recherche, un
amphithéâtre de 180 places, une biblio-
thèque, ainsi que des blocs d'hébergement
pouvant accueillir jusqu'à 200 stagiaires. 
La structure disposera, en outre, de sa pro-
pre pépinière, qui aura une double voca-
tion, la formation des stagiaires aux tech-

niques forestières et l'approvisionnement
en plants des chantiers qui seront lancés, à
l'avenir, par la conservation des forêts, a-t-
on fait savoir.  
Une autre structure, appelée à former la
main-d'œuvre qualifié dont aura besoin le
secteur de l'agriculture, est en cours de
réalisation à proximité du centre de forma-
tion des agents forestiers, constituant ainsi
un "mini-pôle" de formation en mesure de
satisfaire la demande du marché local. 
Le centre de formation dans les métiers
agricoles de Beni-Slimane va assurer une
panoplie de spécialités, englobant, aussi
bien, l'arboriculture, l'apiculture, l'horti-
culture, l'élevage bovin et ovin, la taille
des arbres et le greffage, que la mécanique
agricole ou la gestion des exploitations
agricoles. 

A P S

L e secteur de la Formation et de l'en-
seignement professionnels dans la
wilaya de M'sila a été renforcé par

l'ouverture de 4.800 postes de formation
au titre de la nouvelle rentrée, a indiqué la
direction du secteur. L'apprentissage, dont
le ministre de la Formation profession-
nelle avait souligné l'importance lors de
rentrée officielle du secteur, dimanche
dernier à Sétif, est fort de 2.197 places
pédagogiques contre 1.505 pour la forma-
tion résidentielle, a précisé la même

source. Des campagnes de sensibilisation
ont été organisées dans l'ensemble des
communes de la wilaya pour informer
davantage sur les diverses filières
disponibles, souvent méconnues ou
boudées par beaucoup de jeunes, notam-
ment en milieu rural. Les vingt établisse-
ments de ce secteur ont connu, depuis le
début des inscriptions en décembre dernier
dans cette wilaya, une affluence consid-
érable de la part de jeunes désireux d'ac-
céder à une formation qualifiante, a-t-on

encore soutenu, soulignant que le nombre
total des stagiaires dans cette wilaya
s'élève à 11.000 apprenants. 
Le secteur de la Formation profession-
nelle, qui dispose également de deux insti-
tuts nationaux spécialisés (INSFP), s'ori-
ente vers les spécialités demandées sur le
marché local du travail, à savoir la maçon-
nerie, la plomberie-sanitaire et la menuis-
erie-aluminium, a-t-on également signalé
de même source.

A P S
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BOUMERDES, VOIE DOUBLE DE LA VILLE 

Réception le deuxième
semestre 2014

Reliant le chef-lieu de la
wilaya de Boumerdès à la RN
5, en croisant la rocade de la
ville, le projet de la route à
voie double sera réceptionné
au courant du deuxième
semestre 2014, a annoncé le
directeur des travaux publics
(DTP) de la wilaya. 

PAR BOUZIANE MEHDI

U n couloir de cette voie, permettant
de rejoindre la ville de Boumerdès,
par la RN5, dans un seul sens, a

déjà été "ouvert partiellement" à la circula-
tion, suite à son réaménagement et exten-
sion, a indiqué, à l'APS, M. Kouraba
Mustapha, signalant que la réception du
deuxième couloir, actuellement en réalisa-
tion, permettra le dédoublement de cette
voie, et de rallier la ville dans les deux
sens. En plus de l'aménagement d'un
croisement qui reliera cette voie double à
la partie est de la ville de Boumerdès, le
projet comporte aussi la réalisation d'un
échangeur principal sur la RN5, a ajouté à
l'APS le même responsable, précisant que
cette voie double a été affectée d'une dota-
tion globale de près de 900 millions de
dinars, soit 300 millions pour la réalisa-
tion de la voie double (6 km), 500 mil-

lions pour l'échangeur principal et près de
100 millions DA pour l'aménagement du
croisement de route. Selon la Direction
des travaux publics, à sa mise en service
totale, cette voie double, dont le chantier a
été lancé en 2013, devrait permettre de flu-
idifier l'accès vers la ville de Boumerdès,
notamment de son côté nord-sud, tout en
évitant la route actuelle la reliant à la
RN5, en passant par Tidjelabine, théâtre,
depuis quelques années, "d'encombrements
extrêmes". Cette nouvelle voie offrira, en
outre, plusieurs options à ses usagers,
notamment en direction des wilayas de
Tizi-Ouzou, de Bouira et d'Alger, a indiqué
l'APS. Le projet sera également d'un
impact fort positif sur toute la région qu'il

traversera, en lui offrant la possibilité
d'être incluse, à l'avenir, dans le Plan d'ur-
banisme et d'extension de la ville de
Boumerdès, en plus de ses retombées
attendues sur les secteurs agricole et socio-
économique. Le directeur des travaux
publics de la wilaya, M. Kouraba, a assuré
que ses services s'attèlent actuellement à la
"levée de toutes les contraintes pouvant
retarder les travaux de cette route", en
procédant, notamment, au règlement des
problèmes d'indemnisation des proprié-
taires terriens, et au transfert des conduites
d'AEP et d'assainissement, et autres lignes
électriques se trouvant sur son itinéraire.

B.  M.

MEDEA, COMMUNE DE BENI-SLIMANE

Formation dans les métiers agricoles et forestiers

M'SILA, SECTEUR DE LA FORMATION ET DE L'ENSEIGNEMENT PROFESSIONNELS

Ouverture de 4.800 postes au titre de la nouvelle rentrée

CHLEF
Réalisation 

de la station
monobloc de

Béni Houa
Les travaux de réalisation de la sta-
tion monobloc de dessalement de
l'eau de mer viennent de démarrer
à Beni Houa, 100 km au nord-est du
littoral Chlef, a annoncé à l'APS, le
directeur de zone de l'Algérienne
des eaux de Chlef . 
D'une capacité de 5.000 mètres
cubes par jour, cette station délocal-
isée de la wilaya de Témouchent au
profit de la ville de Béni Houa sera
opérationnelle la fin du mois d'août
prochain, selon les délais prévision-
nels fixés à l'entreprise publique
Hydro traitement chargée de la réal-
isation du projet. 
Le projet, à l'impact avéré sur la sat-
isfaction des besoins en eau
potable de la population de Beni
Houa, a été rendu nécessaire, a
expliqué le directeur de zone de
l'Algérienne des eaux de Chlef,
Cherit Salah Eddine, en raison, a t-il
observé, de la rareté des eaux
souterraines, de la qualité altérée
des eaux et des besoins grandis-
sants en eau potable de cette com-
mune considérée comme un pôle
touristique par excellence. 
La commune de Béni Houa est l'une
des quatre communes de la wilaya
de Chlef qui ne sera pas alimentée à
partir de la station de dessalement
de l'eau de mer de Maïnis, mais
sera néanmoins approvisionnée à
partir du barrage de Kef Dir en
cours de réalisation dans la région
de Damous, dans la wilaya de
Tipasa. 

SOUAGUI
Remise de clefs à
190 bénéficiaires

de logements 
Une cérémonie de remise de clefs
et de contrats de location à 190
bénéficiaires de logements sociaux
locatifs a été organisée jeudi
dernier dans la commune de
Souagui (65 km à l’est de Médéa),
ont indiqué les élus de cette com-
mune. Ces logements, implantés au
niveau du nouveau pôle urbain de
la commune, ont  été inscrits à
l’indicatif de cette dernière au titre
du programme quinquennal 2010-
2014, a indiqué la même source,
précisant qu’un autre quota de
logements LSL de 340 unités est en
cours de réalisation au niveau de ce
pôle. Plusieurs entreprises de réali-
sation ont sélectionnées en vue de
la concrétisation, dans les meilleurs
délais possibles, de ce programme
d’habitat, censé "couvrir largement"
la demande exprimée par les
citoyens de la commune et mettre
fin à leur longue attente, a-t-on
ajouté. Par ailleurs, une trentaine de
familles, résidant dans des habita-
tions précaires ont été relogées
jeudi dans la commune de Ouamri,
à 33 km à l’ouest de Médéa, dans le
cadre d’une opération de résorption
de l’habitat précaire (RHP), initiée
par l’Assemblée populaire commu-
nale. Selon des élus locaux de la
commune de Ouamri, une quin-
zaine de familles, vivant dans des
habitations vétustes et insalubres,
avaient été relogées fin décembre
2013, à la faveur de cette même
opération.
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EL-TARF, DIRECTION DE L'ÉDUCATION

Réalisation de nouvelles
infrastructures scolaires

Dans la wilaya d'El-Tarf,
plusieurs nouvelles
infrastructures scolaires sont
en cours de réalisation dans
la perspective de renforcer le
parc infrastructurel et
d'assurer une "rentrée
confortable" à la rentrée
scolaire 2014-2015, a indiqué,
mercredi dernier, la directrice
de l'éducation, Warda
Bensaâdane. 

PAR BOUZIANE MEHDI

C inq lycées, destinés à mettre un
terme aux difficultés rencontrées
actuellement par les élèves pour

leurs déplacements quotidiens, sont prévus
dans les localités de Chihani, Berrihane,
Bouhadjar, El-Kala et Chatt, a précisé, à
l'APS, la même responsable, ajoutant que
les travaux des chantiers, se poursuivent
"normalement" à l'exception de celui de
Bouhadjar qui enregistre des retards dus à
un "glissement du terrain", mais les
"mesures adéquates" ont été prises pour
remédier à cette situation. 
En tout état de cause, "tous ces projets
seront livrés et réceptionnés à l'été

prochain et seront fin prêts pour l'accueil
des élèves dès la prochaine rentrée", a
soutenu la direction de l'éducation. 
Actuellement en voie d'achèvement à
Zitouna, un collège d'enseignement
moyen (CEM) ouvrira également ses
portes au mois de septembre prochain
pour permettre aux élèves, qui parcourent
actuellement 12 km pour se rendre à leur
collège situé à Meradia, de poursuivre leur
scolarité dans de meilleures conditions, a
souligné l'APS. Selon la responsable
locale de l'Education, une demi-pension,
dont les travaux accusent un taux d'avance-

ment de l'ordre de 60%, sera ouverte au
sein du CEM Abbas-Ahmed, à El-Tarf, en
vue de couvrir des localités limitrophes
telles que Guergour et Ain Kheyar. Lors de
la prochaine rentrée scolaire, outre ces pro-
jets destinés à rapprocher de leurs étab-
lissements les élèves résidant en zones
éloignées, le secteur de l'éducation sera
renforcé par la mise en service de sept can-
tines scolaires dans des écoles situées dans
les communes de Souarekh, de Ben
M'hidi, de Bougous et d'El-Tarf. 

B.  M.

SAIDA
Projets de deux

centres 
d'enfouissement

technique
La wilaya de Saïda a bénéficié de deux
projets de centres d'enfouissement tech-
nique (CET) dont l'un lancé dernière-
ment et l'autre est en voie de l'être, a
indiqué la directrice de l'environnement. 
Les travaux du premier projet en réalisa-
tion dans la daira d'Ouled Brahim, doté
d'une enveloppe de 250 millions DA, ont
atteint un taux d'avancement de 30%, a
souligné Rahil Kheïra. 
Prévu pour être livré avant la fin de l'an-
née en cours, ce CET devra prendre en
charge les déchets domestiques des
communes de Ouled Brahim, Tircine,
Hassasna et Aïn Soltane. Le deuxième
projet sera lancé dans la daira de Sidi
Boubekeur, dans le courant de ce semes-
tre pour un coût de 250 millions DA. Une
fois réalisé, ce CET prendra en charge
les déchets des communes de Sidi
Boubekeur, Sidi Ameur, Hount, Dhoui
Tabet et Youb. La directrice de l'environ-
nement a indiqué que ces deux CET dis-
poseront d'équipements nécessaires
pour la gestion optimale des déchets
domestiques, permettront la préserva-
tion de l'environnement et la création
d'emplois pour les jeunes locaux. La
commune de Saïda dispose de son pro-
pre centre d'enfouissement technique
livré en 2008. Il gère les ordures
ménagères des communes de Saïda,
Aïn Lahdjar et Ouled Khaled.

GUELMA
Campagne de
sensibilisation

Une campagne de sensibilisation à la
"bonne utilisation" de l’internet a été
lancée, mardi dans la wilaya de Guelma,
à l’initiative de la Sûreté de wilaya, a-t-
on constaté. Des conseils liés à une "util-
isation de l’internet d’une manière saine
et optimale" seront prodigués notam-
ment aux enfants et aux adolescents, a
précisé le responsable de la cellule de la
communication de ce corps constitué. 
Des dépliants aérés et abondamment
illustrés seront distribués aux élèves des
établissements scolaires ainsi que dans
les places publiques, a ajouté la même
source, insistant sur le rôle des parents
dans "l’encadrement et l’orientation de
leurs enfants". Cette initiative, prévue
dans le programme des activités de
proximité arrêté pour le mois de mars
en cours par la sûreté de wilaya, s’inscrit
également dans le cadre du rapproche-
ment des services de police des
citoyens, a-t-on également indiqué. 
Ce programme d’activités prévoit égale-
ment l’organisation d’une visite à l’Ecole
des enfants déficients mentaux de la
ville de Guelma, à l’occasion de la
journée nationale des personnes handi-
capées (le 14 mars prochain) en plus
d’autres actions de proximité en célébra-
tion de la journée internationale de la
femme, le 8 mars, a-t-on encore fait
savoir de même source.

AIN-TEMOUCHENT
Encadrement 
de master en
orthophonie

Deux enseignantes de l'université
d'Alger 2 assurent, depuis décembre
2013, l'encadrement d'un master en
orthophonie, spécialité "neurosciences
cognitif" à l'université de Beyrouth
(Liban), a indiqué, à Aïn-Témouchent, le
Dr Benmoussa Lamia, maître de con-
férences au département orthophonie
d'Alger 2. Inclus dans une convention de
coopération signée en fin d'année 2013
entre les universités d'Alger 2 et de
Beyrouth et l'unité de recherche URNOP,
ex-laboratoire de recherches SLANCOM,
ce master est également encadré par
Zellal Nacéra, directrice du laboratoire,
a-t-on appris en marge d'une journée
d'étude sur l'orthophonie. 

APS

P as moins de 1.022 artisans de la
wilaya de Tébessa ont reçu, durant
les 2 premiers mois de l'année

2014, leurs titres de qualification ponctu-
ant une formation dispensée par la
Chambre de l'artisanat et des métiers
(Cam), a indiqué le directeur de la struc-
ture, Hacene Gacem. Les titres de qualifi-
cation concernent pour la plupart, l'arti-
sanat traditionnel et de services, des
créneaux "fortement demandés et soutenus
par le dispositif de l'Agence nationale de
gestion des microcrédits (Angem)", a
ajouté le responsable, rappelant que l'an-
née 2013 avait vu la délivrance de 3.588
titres de qualification. 150 détenus dans les

établissements pénitentiaires de
Hammamet, de Bir El-Ater et de Tébessa,
ont également reçu leurs titres de qualifi-
cation depuis l'année dernière, dans le cadre
d'une convention-cadre signée à cet effet
entre les parties concernées, a encore
indiqué M. Gacem. Il est également atten-
du le lancement "prochain", dans le cadre
de la même convention-cadre, de cycles de
formation au profit des détenus en phase
de purger leur peine, qui seront encadrés
par des maîtres-artisans désignés par la
CAM. Selon M. Gacem, la Cam de
Tébessa prévoit également le lancement,
dès cette année, d'un cycle de formation
initié au titre du programme international

"Groupe d'entraînement et de réflexion au
management des entreprises" (GERME). 
Le programme adopté par le ministère de
tutelle est destiné spécialement aux por-
teurs de projets et eux gérants de PME qui
seront formés aux méthodes modernes de
management. De plus, dans l'optique de
valoriser le patrimoine local et de créer des
emplois pour les jeunes, la Cam à arrêté
un programme de formation par apprentis-
sage dans plusieurs segments de l'arti-
sanat. Un programme en voie de lance-
ment avec le soutien de l'Agence nationale
de l'emploi (Anem). 

A P S

L e projet de réalisation de 810 loge-
ments de type public locatif dans la
commune de Mécheria (30 km au

nord de Naâma) sera lancé prochainement,
a-t-on appris mercredi auprès du directeur
de l'office de la promotion et de la gestion
Immobilière (OPGI) de la wilaya de
Naâma. Les nouvelles habitations, dont
les procédures administratives ont été
finalisées et les assiettes de terrain identi-
fiées, ont été confiées en réalisation à des
entreprises étrangères, a révélé Mohamed
Cherif Aïchaoui. Ce quota s'ajoute à un
autre quota de 715 logements en cours de

réalisation et dont les travaux sont "bien
avancés" et une bonne partie sera récep-
tionnée avant l'année en cours, selon la
même source. Il est prévu, également, la
distribution de 2.400 aides à l'habitat rural
dans la commune de Mécheria, dans le but
d'améliorer le cadre de vie des citoyens et
les aider à se fixer dans leurs régions, a
signalé le chef de la daïra de Mécheria,
Mohamed Mekairi. L'opération entre dans
le cadre de l'éradication de l'habitat précaire
dans cette région considérée comme l'une
des plus grandes agglomérations de la
wilaya, a ajouté le responsable. Avec ce

quota, le nombre d'aides accordées dans le
cadre du programme quinquennal 2010-
2014 s'élève à 3.500 aides à l'habitat rural,
auxquelles s'ajoutent 200 unités de loge-
ments promotionnels aidés et 1.620 autres
de type public locatif, selon la même
source.  Les services de la daïra de
Mécheria ont réceptionné et distribué, de
2012 à ce jour, 748 unités de logements
publics locatifs à leurs bénéficiaires, ont
rappelé les services de l'OPGI. 

A P S

TEBESSA, CHAMBRE DE L'ARTISANAT ET DES MÉTIERS

Plus de mille titres de qualification délivrés
depuis janvier

NAAMA, COMMUNE DE MÉCHERIA 

Lancement du projet de 810 logements 
publics locatifs



D es milliers d'Israéliens
rassemblés sur une hauteur
surplombant le port d'Eilat
ont applaudi à tout rompre

lorsque le navire est arrivé. Selon la
radio publique, des ambassadeurs et
attachés militaires, ainsi que "d'im-
portantes personnalités israéliennes"
seront invités à voir le matériel mili-
taire saisi "afin de prouver au monde
que l'Iran aide en armes les organisa-
tions terroristes actives dans la bande
de Gaza". Le chef du renseignement
militaire israélien, le général Aviv
Kochavi, avait accusé les Gardiens de
la révolution, la garde prétorienne de
la République islamique, et en partic-
ulier la "Force Qods", leur unité
chargée des opérations extérieures,
d'avoir organisé ce trafic d'armes. La
cargaison est partie d'Iran il y a une
douzaine de jours sur le Klos-C, à
bord duquel se trouvent 17 membres
d'équipage turcs, azerbaïdjanais et

géorgiens qui ont été interrogés,
avaient rapporté des médias
israéliens. Selon Israël, le navire,
arraisonné dans les eaux interna-
tionales entre le Soudan et l'Erythrée,
transportait des dizaines de roquettes
M-302 de fabrication syrienne qui
devaient être débarquées à Port-
Soudan, puis acheminées par voie ter-
restre vers la bande de Gaza, via la
péninsule égyptienne du Sinaï. Le
Soudan a démenti, jeudi, toute impli-
cation, de même que le Hamas, au
pouvoir à Gaza, et le Jihad islamique,
auquel les armes auraient été des-
tinées. L'Iran a également caté-
goriquement démenti les accusations
israéliennes. Son ministre des Affaires
étrangères Mohammad Javad Zarif a
ironisé sur l'"incroyable coïncidence"
entre l'annonce de l'arraisonnement et
la visite qu'effectuait au même
moment le Premier ministre israélien
Benjamin Netanyahu aux Etats-Unis.

M. Netanyahu ne cesse de presser la
communauté internationale de main-
tenir les sanctions économiques con-
tre Téhéran et son programme
nucléaire. Une petite partie d'entre
elles a été levée en échange d'un gel
de certaines activités nucléaires par
Téhéran, en vertu d'un accord signé le
24 novembre entre l'Iran et les
grandes puissances. "L'Iran n'a pas
changé d'un iota sa politique agres-
sive et il est vital pour nous d'empêch-
er ce régime terroriste d'acquérir des
armes de mort massive. Ce régime ne
doit pas être autorisé à avoir une
capacité nucléaire militaire", a
déclaré M. Netanyahu mercredi.
Mais la plupart des analystes
israéliens doutent que cette opération
suffise à convaincre la communauté
internationale de se monter plus ferme
envers l'Iran du président Hassan
Rohani

R. I./Agence

D es rebelles autonomistes de
l’est libyen tentaient samedi
d’exporter du pétrole hors du

cadre de l’Etat à bord d’un pétrolier
battant pavillon nord-coréen, dans un
nouveau geste de défi à l’égard des
autorités qui menacent de recourir à la
force contre le navire. Ces miliciens
faisaient partie des gardes des installa-
tions pétrolières, avant de se rebeller
contre les autorités de transition, blo-
quant les terminaux pétroliers en
réclamant l’instauration d’un système
fédéral et une meilleure répartition
des revenus pétroliers.
Le gouvernement autoproclamé de la
Cyrénaïque (Est), bras politique de la
rébellion, a annoncé au cours d’une
cérémonie le début des exportations

de brut depuis le port d’al-Sedra, qu’il
bloque depuis juillet. "Nous
annonçons aux Libyens et au monde
entier que nous avons entamé les
exportations du pétrole" , a déclaré
Abd-Rabbo al-Barassi, président du
bureau exécutif de la Cyrénaïque,
équivalent de Premier ministre d’un
gouvernement local formé en août par
ces partisans d’une autonomie de leur
région au sein d’une fédération
libyenne. "Nous ne défions pas le gou-
vernement ni le Congrès (Parlement).
Mais nous arrachons nos droits", a-t-
il dit en dénonçant la marginalisation
de sa région.

“Acte de piraterie”
Le vice-ministre libyen de la Défense,

Khaled al-Chérif, a déclaré à l’AFP

qu’un "comité de crise" composé de

membres du gouvernement et du

Parlement avait donné un ultimatum

au navire pour quitter les eaux territo-

riales libyennes. "Si le navire

n’obtempère pas, il sera bombardé

par l’armée de l’air ou il sera inter-

cepté en mer par la marine", a

prévenu M. Chérif. Un député, mem-

bre de ce comité, a précisé que l’ulti-

matum fixé pour 14h avait expiré sans

qu’aucune action concrète n’ait été

signalée.

R. I.
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ENVOYÉES PAR L’IRAN

Arrivée en Israël du bateau
chargé "d'armes iraniennes"

LA RUSSIE ET L'UKRAINE
La fragilité de

l'empire
Un appareil de la compagnie
Malaysia Airlines, transportant 239
personnes à destination de Pékin, a
perdu le contact avec le contrôle
aérien après avoir quitté la capitale
malaisienne, a annoncé la com-
pagnie vendredi 7 mars. Le vol
MH370, qui transporte 227 pas-
sagers et 12 membres d'équipage,
a disparu samedi à 2 h 40 locales
(vendredi 19 h 40 à Paris), selon la
compagnie. L'appareil, un Boeing
777-200 de plus de onze ans, qui a
quitté Kuala Lumpur samedi à 0 h
41 (vendredi 17 h 41 à Paris), devait
arriver à Pékin à 6 h 30 locales (23
h 30 à Paris). La grande majorité
des passagers sont des Chinois. 
Aucune identité des passagers n'a
été communiquée par le ministère.
Selon les médias chinois, les qua-
tre Français sont une mère de 51
ans et ses deux enfants, une fille
de 13 ans et un garçon de 16 ans,
ainsi qu'une jeune fille de 17 ans.
Les autorités vietnamiennes ont
précisé que l'avion avait "perdu le
contact près de l'espace aérien de
la province de Ca Mau avant de
pouvoir entrer en contact avec le
contrôle aérien de Ho Chi Minh-
Ville". Selon l'agence de presse
Chine nouvelle, il se trouvait alors
au-dessus de la mer de Chine. Le
ministre en charge des Transports,
Frédéric Cuvillier, a proposé same-
di matin aux autorités vietnami-
ennes et malaisiennes l'aide du
Bureau enquête-accident pour la
recherche de l'avion.

NOUVELLES VIOLENCES
EN IRAK

Neuf morts, dont
un candidat, aux

législatives 
Au moins neuf personnes ont été
tuées dans des attaques en Irak
samedi, dont un candidat aux élec-
tions législatives prévues fin avril,
a-t-on annoncé de sources médi-
cales et de sécurité. A Charqat, à
290 kilomètres au nord-ouest de
Baghdad, des hommes armés ont
abattu Mohamed Hussein Hamid,
qui briguait un mandat de député
sur la liste du vice-Premier min-
istre, Saleh Moutlak. Il s'agit du
deuxième assassinat d'un candidat
depuis le début de l'année, après
Hamza al-Shammari, tué le mois
dernier. 
Plusieurs candidats aux élections
en Irak ont déjà été visé par des
attaques dans le passé. Près de 20
personnes avaient ainsi été tuées
en avril dernier, au moment des
élections provinciales. Ailleurs
dans le pays, 8 personnes ont été
tuées, dont deux enfants dans l'ex-
plosion d'une bombe dans un vil-
lage du sud de Charqat. A
Samarra, au nord de Baghdad,
deux collégiens et un policier ont
péri dans une fusillade près d'un
point de contrôle, et à Khales, à 65
km au nord-est de la capitale, un
colonel de l'armée et un soldat ont
péri dans une explosion. Une autre
fusillade a coûté la vie à une per-
sonne à Mossoul, l'une des villes
les plus dangereuses du pays. 

LIBYE, ILS TENTENT D’EXPORTER DU PÉTROLE

Des rebelles défient l'Etat 

Le navire intercepté mercredi en mer Rouge, transportant, selon Israël, des armes envoyées par
l'Iran vers Gaza est arrivé samedi en fin d'après-midi dans le port israélien d'EilatLe "Klos-C", qui

bat pavillon panaméen et dans lequel des dizaines de roquettes de type M-302 ont été
découvertes par un commando israélien au large de Port-Soudan, a été escorté jusqu'à Eilat par

deux navires de guerre israéliens.



LE DEFI DE L’ALGERIE 2014-2020 

Face à la mondialisation,
réinventer sa gouvernance

La Maison-Blanche minimise
la menace russe sur le gaz

UKRAINE ET UE 

Page 14

INVESTISSEMENTS 

Le grand 
écart entre
annonces

et réalisations

La Maison-Blanche a minimisé, vendredi, la portée des menaces du géant
public russe Gazprom d'interrompre ses exportations de gaz vers l'Ukraine et

d'affecter ainsi l'Europe de l'Ouest.

Page 13

Page 12

ÉCONOMIE

Le défi essentiel du futur président de la République sera, compte tenu des
nouvelles mutations mondiales, au sein de filières internationalisées, de

mettre en place une économie diversifiée moins dépendante de la rente des
hydrocarbures largement conditionnée par l’Etat de droit et une gouvernance

rénovée.
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La Maison-Blanche
minimise la menace

russe sur le gaz
La Maison-Blanche a
minimisé, vendredi, la portée
des menaces du géant public
russe Gazprom d'interrompre
ses exportations de gaz vers
l'Ukraine et d'affecter ainsi
l'Europe de l'Ouest.

" L a situation du gaz naturel
liquéfié en Europe et en
Ukraine est que (les stocks)
sont au dessus du niveau nor-

mal", a assuré le porte-parole adjoint du
président Barack Obama, Josh Earnest.
"La raison est que contrairement à
l'Amérique du Nord, l'Europe et l'Ukraine
ont eu un hiver relativement doux. Donc il
n'y a pas de preuve à l'heure actuelle qu'il
existe un risque de pénurie de gaz naturel
dans la région", a poursuivi M. Earnest
lors d'un point de presse dans Air Force
One.
Le géant public russe Gazprom a menacé
vendredi l'Ukraine d'interrompre ses expor-
tations de gaz en raison d'impayés de 1,89
milliard de dollars, comme ce fut le cas
pendant l'hiver 2009, quand des coupures
avaient perturbé l'approvisionnement de
pays européens.
"Soit l'Ukraine règle ses arriérés, soit il y
a un risque de revenir à la situation de
début 2009", a mis en garde le patron de
Gazprom, Alexeï Miller, cité par les agen-
ces russes.
Cet avertissement intervient en pleine
crise politique russo-ukrainienne. Une
coupure de gaz punirait le nouveau gouver-
nement ukrainien pro-occidental arrivé au
pouvoir à Kiev après la destitution fin
février du président pro-russe Viktor

Ianoukovitch, qui pour Moscou est tou-
jours le chef de l'Etat "légitime".
Mais une interruption des livraisons de gaz
russe à Kiev toucherait aussi l'Union euro-
péenne, dont la moitié des achats (65 mil-
liards de mètres cubes) transite encore par
l'Ukraine.
"La Russie se vante d'être un fournisseur
fiable de gaz naturel et d'autres sources
d'énergie dans le monde entier. Couper le
gaz menacerait cette réputation, pas seule-
ment aux yeux de l'Ukraine et de l'Europe,
mais dans le monde entier", a assuré M.

Earnest. Ce dernier a aussi remarqué que
"la Russie dépend de ses exportations de
gaz naturel et d'autres sources d'énergie (...)
qui lui rapportent actuellement environ 50
milliards de dollars par an".
"Mettre fin à ce genre de relation avec
l'Europe aurait aussi des conséquences
financières pour la Russie", a-t-il conclu.
Le commissaire européen à l'Energie,
Gunther Oettinger, a déclaré mardi que
l'Union européenne allait aider l'Ukraine,
au bord de la faillite, à s'acquitter de sa
dette gazière à l'égard de la Russie.

Hausse des matières premières
sur les marchés mondiaux 

L a tendance générale des matières
premières a été largement orientée
vers la hausse la semaine dernière
avec un prix du baril à proximité

des 109 dollars tirant dans son sillage le
reste des matières premières.    Les cours
du pétrole ont fini la semaine stables entre
chiffres encourageants sur l'emploi aux
Etats-Unis et le maintien des tensions
autour de l'Ukraine. 
A Londres, le baril de Brent de la mer du

Nord pour la même échéance a terminé à
109,00 dollars sur l'Intercontinental
Exchange (ICE) de Londres, contre 109,07
dollars une semaine plus tôt. Le baril de
"light sweet crude" (WTI) pour livraison
en avril s'est établit à 102,58 dollars sur le
New York Mercantile Exchange (Nymex)
contre 102,59 dollars le vendredi précé-
dent. Les prix du café et du sucre ont pour-
suivi leur ascension la semaine dernière, le
sucre atteignant un plus haut depuis quatre
mois et l'arabica un plus haut en deux ans,
toujours à cause de la sécheresse au Brésil,

premier fournisseur mondial de ces deux
matières premières.          A Londres, la
tonne de SUCRE BLANC pour livraison
en mai valait 484,70 dollars, contre
476,30 dollars le vendredi précédent. A
New York, la livre de Sucre brut pour
livraison en mai valait 18,31 cents, contre
17,74 cents sept jours auparavant.
Sur le Liffe de Londres, la tonne de
Robusta pour livraison en mai valait 
2.076 dollars vendredi, contre 2.038 dol-
lars le vendredi précédent. Sur le ICE
Futures US de New York, la livre
d'ARABICA pour livraison en mai valait
196,05 cents, contre 179,25 cents sept
jours auparavant.
Les cours du cacao se sont maintenus pro-

ches de leurs niveaux les plus élevés
depuis deux ans et demi, atteints à plu-
sieurs reprises ces dernières 
semaines, à cause d'un déficit d'offre sur le
marché mondial du cacao.  A Londres, la
tonne de Cacao pour livraison en mai
valait 1.845 livres sterling, contre 1.838

livres sterling le vendredi précédent. A
New York, la tonne pour livraison en mai
valait 2.962 dollars, contre 2.969 dollars
sept jours plus tôt. Les cours du blé, du
maïs et du soja ont bondi à des niveaux
plus vus depuis plusieurs mois à Chicago,
bénéficiant largement de la montée des ten-
sions en Ukraine, grand pays agricole. 
Kiev est le troisième exportateur mondial

de maïs, le sixième de blé et le premier
exportateur mondial de graines de tourne-
sol, un concurrent direct  du soja dans la
confection d'huile, rappellent les experts.
Les cours du blé ont aussi profité des
inquiétudes pour la récolte du blé d'hiver.
Après des mois d'un hiver exceptionnelle-
ment rigoureux aux Etats-Unis et de condi-
tions trop sèches, les autorités ont
annoncé lundi soir que la qualité du blé
s'était détériorée en février dans le Kansas,
le Nebraska, le Texas, l'Oklahoma et
l'Illinois, qui sont "les Etats au coeur de la
zone de production de blé américain", sou-
lignent les experts. 

BLANCHIMENT D’ARGENT

Enquête aux 
Etats-Unis sur

Crédit agricole et
Société générale

- Les autorités américaines enquêtent
pour tenter de déterminer si le Crédit
agricole et la Société générale ont violé
la législation sur le blanchiment d'ar-
gent et des embargos économiques
contre certains pays, a-t-on appris de
source proche du dossier. Outre des
soupçons de violations des sanctions
économiques visant l'Iran, l'enquête
porte sur Cuba et le Soudan, a précisé
la source. Parmi les autorités concer-
nées figurent le Trésor, le ministère de
la Justice, le département des Services
financiers de l'Etat de New York et les
services du procureur de Manhattan, a-
t-elle ajouté. Des porte-parole du pro-
cureur et du Trésor ont refusé de com-
menter ces informations. Dans son
dernier rapport annuel, Société géné-
rale dit avoir engagé des discussions
avec l'Office of Foreign Assets Control
du Trésor américain "au sujet de vire-
ments libellés en dollars US effectués
sur instruction de clients personnes
morales établis dans un pays faisant
l'objet de sanctions économiques édic-
tées par les autorités américaines". Le
groupe a lancé un audit interne et coo-
pére avec les autorités américaine,s a
déclaré une porte-parole du groupe
dans un courrier électronique en
réponse à une demande de commen-
taire de Reuters. Des porte-parole du
Crédit agricole n'ont pas répondu dans
l'immédiat à une demande de com-
mentaire. Mais le groupe explique lui
aussi dans son rapport annuel qu'il a
ouvert une enquête interne pour déter-
miner s'il avait violé des sanctions
américaines. Le Wall Street Journal a
fait état vendredi de l'enquête des
autorités américaines.

SUREVALUATION 
DU FRANC SUISSE

La Banque nationale
suisse se dit prête à

défendre le franc 
La Banque Nationale Suisse est dispo-
sée à prendre de nouvelles mesures si
le franc suisse devait connaître une
nouvelle poussée  de fièvre face à la
crise en Ukraine, a indiqué son prési-
dent lors d'entretien publié samedi
dans le Bazler Zeitung.    "Nous obser-
vons la situation", a déclaré dans les
colonnes du quotidien bâlois Thomas
Jordan, qui a repris les commandes de
la banque centrale helvétique  en 2012.
Dans de telles situations d'incertitudes,
la pression sur le franc suisse est tou-
jours susceptible de s'accroître, a-t-il
noté ajoutant que "les dangers de la
crise ne sont toutefois pas à sous-esti-
mer". En début de semaine, le franc
suisse avait vivement réagi, atteignant
un pic sur un an à 1,2104 face à l'euro,
avant lâcher un peu de leste au cours
des séances suivantes. La devise hel-
vétique s'est ainsi rapprochée du cours
plancher fixé par la BNS il y mainte-
nant deux ans et demi.Pour lutter
contre la surévaluation du franc suisse,
une valeur refuge par excellence, l'ins-
titut d'émission a imposé un taux de
change minimum à 1,20 franc suisse
contre un euro.         Depuis septembre
2012, la BNS n'a plus eu à intervenir
sur les marchés monétaires pour
défendre sa devise, a toutefois pointé
Thomas Jordan.   Mais la banque cen-
trale reste prête à acheter des devises
étrangères "en quantité illimitée" et à
prendre "des mesures supplémentai-
res" si nécessaire, a-t-il ajouté. La BNS
n'exclut aucune mesures par principe
pour assurer la bonne marche de sa
politique monétaire, a-t-il insisté.  Dans
de telles situations, elle a déjà par le
passé évoqué la possibilité d'imposer
des taux d'intérêt négatifs. 

ECONOMIE
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CLÔTURE DU FESTIVAL DE LA CRÉATION THÉÂTRALE FÉMININE À ANNABA 

Le TNA, haut la main !
Le rideau est tombé, samedi dernier dans la soirée, sur la 3e édition du Festival national de la création théâtrale féminine.

La cérémonie de clôture a été marquée par la remise des prix aux lauréats. Ainsi, la pièce El Icha el akhir (Le dernier dîner), du
Théâtre national algérien (TNA) a décroché, le prix de la meilleure œuvre théâtrale.

PAR : IDIR AMMOUR

L a pièce, adaptée par Haïder
Benhassine à partir d'un texte de
Hassen Errachid, et mise en scène
par Amel Menghad, réunit deux

comédiens sur scène, Warda Saïm et Wael
Bouzida. Il s’agit d’une confrontation entre
un ancien officier sanguinaire et sa femme
qui ne veut plus se taire et qui entend se
libérer des pratiques de son époux. Le jeu
des acteurs et la mise en scène d’Amel
Menghad  ont semblé avoir charmé le jury
autant, qu’ils ont "transporté" les specta-
teurs, nombreux à suivre ce festival organ-
isé au théâtre régional Azzedine-Medjoubi
d’Annaba. Le prix du jury est revenu à la
comédienne Aïda Kechoud "en reconnais-
sance de ses efforts pour promouvoir le
mouvement théâtral en Algérie". Warda
Saïm, pour son rôle dans "El Icha el
akhir" s’est vue décerner le prix de la
meilleure interprétation féminine, tandis
que le comédien Mohamed-Tahar Zaoui, du

Théâtre régional de Batna a été récompen-
sé du prix du meilleur acteur masculin
pour son rôle dans la pièce "L’otage". Le
prix de la meilleure scénographie a été
attribué au Théâtre régional d’Annaba pour
la pièce "Les mimosas d’Algérie", tandis
que le prix du meilleur texte est revenu à
Haïder Benhassine ("El Icha el akhir") et
celui de la partition musicale à Houari
Mesri ("Aourak hayati", de la coopérative
théâtrale d’Oran). La jeune comédienne
Faten Bounamous a été auréolée du prix du
meilleur espoir féminin ("Les mimosas
d’Algérie"), en même temps que le jeune
Rafik Cheima qui a reçu celui du meilleur
espoir masculin ("Le retour de
Shakespeare", de la coopérative du print-
emps culturel de Batna). Neuf (9) pièces
étaient en lice lors de ce festival dédié à la
comédienne disparue Yasmina qui reçu, à
l’ouverture de la manifestation, dimanche
dernier, un émouvant hommage
posthume. I .A

COMMÉMORATION DE LA MORT D’HUGO CHAVEZ À L’AMBASSADE DU VENEZUELA EN ALGÉRIE

De l’enfant de chœur au révolutionnaire 
bolivarien

PAR  IDIR AMMOUR

C’est dans une ambiance très con-
viviale que l’ambassade de
Venezuela en Algérie a commé-
moré mercredi dernier la mort

d’Hugo Chavez, terrassé par un cancer, il
y a tout juste un an. Un programme sim-
ple et modeste comme fut le Guide de la
révolution bolivarienne, malgré sa
grandeur, a été prévu à l’intérieur de l’en-
ceinte de l’ambassade pour rendre hom-
mage à l’ancien Président, en présence de
quelques personnalités, d’un groupe d’é-
tudiants, des journalistes et de quelques
fans du défunt Président.  Un programme
tout particulier a été concocté spéciale-
ment pour cet anniversaire. Il consiste en
une projection relatant les différentes sta-
tions du défunt Président, de la poésie

ainsi que la distribution de prix aux étu-
diants qui ont participé au concours en
langue espagnole, organisé par l’ambas-
sade du Venezuela.  L’objectif de cette
manifestation est de montrer le combat
de “l’enfant du peuple” et “la richesse du
Venezuela”. Il est important pour les
organisateurs de l’événement de promou-
voir leur pays différemment de celui de ce
que l’on entend tous les jours.
Les avis sont partagés quant au souvenir

laissé par l’ex-homme fort du pays.
Ils étaient là, à dire à l’unanimité que

pour le Vénézuélien pauvre, il était un
libérateur ; pour l’élite des riches, ni
plus ni moins un dictateur. Mais qui
était vraiment Hugo Chávez ? Retour sur
la trajectoire d’un homme d’exception.
Hugo Rafael Chávez Frías, qui est né le

28 juillet 1954 à Sabaneta et mort le 5
mars 2013 était un militaire et homme
d’État vénézuélien. Il était le 52e prési-
dent de la République bolivarienne du
Venezuela et ce depuis le 2 février 1999.
Il était auparavant le chef du parti poli-
tique du Mouvement Cinquième
République depuis sa fondation en 1997
jusqu’en 2007, quand il devint le chef du
Parti socialiste unifié du Venezuela
(PSUV). Se revendiquant du bolivarisme
et d’un « socialisme du 21e siècle », il a
mis en place un ensemble de réformes,
désigné sous le nom de «Révolution
bolivarienne», et comprenant la promul-
gation d’une nouvelle Constitution, une
politique de « démocratie participative »,
et la nationalisation des industries clés.

I .A

FESTIVAL LITTÉRAIRE ITINÉRANT

Les “Étonnants voyageurs”, entre politique et fiction

A près un quart de siècle d’exis-
tence, les“Étonnants voyageurs“
n’ont pas encore usé leurs
semelles de vent. Cette fois,

c’est entre Rabat et Salé (Maroc), sur les
rives du Bouregreg, face à l’Atlantique
mais pas trop loin de la Méditerranée, que
le Festival littéraire itinérant a fait escale,
s’immobilisant depuis le 6 mars denier et
qui a pris fin hier, pour une série de ren-
contres et de débats. Rassembler quelque
90 auteurs en tous genres – romanciers,
dramaturges, poètes, conteurs, chanteurs,
etc. – n’est jamais, nulle part, une mince
affaire. Parce que leur parole est, la plupart
du temps, libre. Mieux : elle échappe à
tout contrôle. C’est donc à juste titre que
Mohammed Amine Sbihi, le ministre de
la Culture du Royaume a, lors du lance-
ment officiel de la manifestation à la
Bibliothèque nationale du Maroc, célébré

ce qu’il considère comme "un lieu de lib-
erté et de partage". De toute manière, il
serait fort déraisonnable de croire qu’un
écrivain comme l’Algérien Boualem
Sansal ou qu’une blogueuse comme la
Tunisienne Lina Ben Mhenni puisse, ou
veuille, s’autocensurer.  Et quand on donne
un micro à un écrivain, il faut s’attendre à
tout. Bien sûr, le sujet est la littérature.
Mais en fait non, le sujet c’est l’humanité,
le monde comme il va et comme il ne va
pas. Ainsi, lors d’un des tous premiers
débats du Festival consacré au livre
Histoires minuscules des révolutions
arabes (Chèvrefeuille Etoilé, 2012), les
auditeurs présents ont pu se faire une idée
du caractère éminemment politique de la
fiction. “Je continue de penser, même si le
mot fait peur, que l’écrivain a un rôle
moral à jouer”, s’est exclamée l’auteur et
avocate algérienne Wassyla Tamzali. “Il

faut savoir de quel côté vous êtes !”
Inachevées, encore en cours, porteuses de
changements radicaux, les "révolutions
arabes" constitueront sans nul doute l’un
des principaux fils directeurs de cette édi-
tion marocaine d’”Étonnants voyageurs”.
Pour Wassyla Tamzali, qui a rassemblé dès
2011 plus d’une quarantaine d’histoires
consacrées aux printemps arabes, la fiction
reste le plus sûr moyen de parler de poli-
tique sans risquer d’être dépassé par les
événements. "Les textes d’analyse de
l’époque nous tombent des mains aujour-
d’hui, dit-elle. La fiction reste essentielle
pour saisir l’intime." Un point de vue
défendu de la même manière par l’écrivain
marocain Tahar Ben Jelloun : "Stendhal
écrivait, “Tous les arts sont fondés sur un
certain degré de fausseté” et je pense que
c’est justement ce degré de fausseté qui
permet d’atteindre la vérité. Que ceux que

les citations d’auteurs et les dissertations
style "sujet du bac" ennuient se rassurent :
les débats peuvent réserver bien d’autres
surprises. Il y a bien sûr l’incontournable
intervenant qui pose des questions que per-
sonne ne comprend, l’étudiante qui
demande, ingénue, "pourriez-vous m’ex-
pliquer le concept du débat", et enfin, il y
a l’auteur qui mord. Enfin, au figuré”.
Ainsi Wassyla Tamzali ne s’est pas gênée
pour montrer les crocs à l’administration
de son pays. "Je suis une déçue des utopies
qui avaient court dans les années 1960 et
1970, a-t-elle déclaré. En Algérie, avec le
FLN, le mot 'peuple' a plombé nos vies.
Nous n’avions pas le droit d’être des indi-
vidus, et encore moins 'une' individu.
Avec le printemps arabe, nous avons
assisté pour la première fois à un surgisse-
ment d’individus. Les Tunisiens nous ont
montré le chemin.
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NOUVEL ESPOIR POUR LES NON-VOYANTS

Un homme aveugle réussit
à "voir" le braille grâce à un implant

En utilisant un dispositif
révolutionnaire, un homme
aveugle est parvenu à lire du
braille avec ses yeux et non
grâce à son toucher. Inspiré
d'un système déjà breveté au
Royaume-Uni, le dispositif est
composé d'un implant installé au
niveau de la rétine et équipé
d'électrodes.

C' est une première mondiale qui
pourrait fournir un espoir à tout
ceux qui souffrent de certaines

formes de cécité totale ou partielle. Un
patient aveugle a réussi à lire du braille
sans avoir recours à ses doigts et à son
toucher. Comment ? Grâce à un dispositif
ingénieux qui a permis à son cerveau de
"voir" les lettres en braille et de les
décoder. Pour cela, il s'est vu installer à la
surface de la rétine de son œil, un implant
composé de plusieurs électrodes et capa-
bles de recevoir des signaux envoyés par
un émetteur.
En vérité, ce dispositif est basée sur une
technologie déjà brevetée au Royaume-
Uni et connue sous le nom d'Argus II.
Elle est composée d'une caméra installée
sur des lunettes et d'un implant rétinien
incluant une grille de 60 électrodes. Ainsi,
la caméra sert à capter ce qui peut être vu
et envoie le signal correspondant qui est
ensuite transformé en message lumineux.
Ce dernier est alors transmis aux élec-
trodes et parvient aux cellules nerveuses,
permettant au patient de "voir" les choses
comme s'il le faisait avec les yeux.
Reste que cette technologie présente
quelques inconvénients à savoir que les

mots "vus" doivent être écrits gros pour
être bien interprétés, être observés de très
près et que le processus peut prendre
jusqu'à plusieurs minutes.

Des lettres en braille recréées
avec six électrodes

C'est en considérant ces défauts que les
chercheurs de la société californienne
Second Sight ont eu l'idée d'utiliser le
braille. En effet, les caractères de ce sys-
tème d'écriture sont formés à l'aide d'une
matrice à six points disposés sur deux
colonnes. Ainsi, les scientifiques ont réal-
isé qu'il pouvait se passer de la caméra en
stimulant directement et uniquement six

électrodes dans l'implant. Au cours de l'ex-
périence menée, ils n'ont donc stimulé,
chez le patient aveugle, que certaines des
électrodes en fonction de la lettre à trans-
mettre. Au final, l'homme a alors été capa-
ble de "visualiser" les lettres en braille
dans 89% des tentatives réalisées. Et la
majorité des erreurs sont survenus à cause
de la mauvais lecture d'un seul point, ont
commenté les chercheurs.
"Au lieu de sentir le braille sur le bout de
ses doigts, le patient a pu voir les motifs
que nous avons projetés et alors lire les
lettres en moins d'une seconde avec une
exactitude de 89%. Il n'y a eu aucune
entrée excepté la stimulation des électrodes

et le patient a reconnu les lettres en braille
facilement. Cela prouve que le patient a
une bonne résolution spatiale parce qu'il a
facilement pu distinguer les signaux sur
des électrodes différentes et individuelles",
a expliqué Thomas Lauritzen qui a mené
l'étude publiée dans la revue Frontiers in
Neuroscience.

Sept sur dix mots à quatre
lettres lus sans erreur

Néanmoins, les résultats prometteurs ne
se sont pas arrêtés là puisque des tests sup-
plémentaires ont été menés avec des mots
de différentes longueurs. Le patient a alors
été capable de lire 8 sur 10 des mots à deux
lettres, 6 sur 10 des mots à trois lettres et
7 sur 10 des mots à quatre transmis à l'aide
du dispositif. Des résultats qui enthousias-
ment les chercheurs, indiquant que leur
dispositif pourrait ainsi, par exemple,
aider les personnes aveugles à lire des pan-
neaux indicateurs. Tel quel, ces derniers
sont en effet illisibles pour elles, même
avec un implant, mais avec l'aide du
braille, ils pourraient être lus rapidement
et facilement, estiment les scientifiques.
Prometteuses, ces conclusions ne font que
renforcer l'intérêt que la recherche porte
aujourd'hui aux implants pour permettre à
des patients de recouvrer au moins une par-
tie de leur vue. "Environ 18.000 personnes
au Royaume-Uni utilisent le braille pour
les aider à lire, écrire et à réaliser des tâch-
es quotidiennes. Tout ce qui est capable de
redonner à certaines personnes la réalisa-
tion visuelle est une bonne chose et j'e-
spère qu'ils seront capables de valider cette
étude avec davantage de personnes", a
commenté pour sa part Pete Osborne du
Royal National Institute of Blind People
cité par le Telegraph.

CANCER DES OS

Une patiente guérie grâce à une auto-greffe
E n mai dernier, des chirurgiens marseillais ont mené

une intervention qui a permis de guérir une femme
de 52 ans souffrant d'un cancer des os. Au cours de

l'opération, ils ont utilisé un bout de fémur pour recon-
struire une partie de son bassin où le cancer s'était
propagé.
C'est une intervention exceptionnelle qui n'a que de rares
précédents à travers le monde. A Marseille, des
chirurgiens ont réalisé une auto-greffe chez une patiente
atteinte d'un cancer et qui ne répondait plus aux autres
traitements. Elle "souffrait d'un cancer des os, un sar-
come qui attaquait toute la moitié droite du bassin. La
chimiothérapie et la radiothérapie étaient totalement
inefficaces", a expliqué le docteur Pierre-Olivier Pinelli
cité par le quotidien La Provence.  Alors que le cancer
continuait de se propager, les médecins avaient donc pris
la décision de retirer la partie de bassin infectée pour la
remplacer. Néanmoins, des problèmes se posaient.
"Envisager d'utiliser le greffon d'un donneur était prob-
lématique à cause du gros volume osseux nécessaire. Il
était illusoire d'envisager une bonne vascularisation de
l'ensemble greffé. Par ailleurs, utiliser une prothèse de
bassin posait des problèmes de fixation sur la moitié
opposée et le sacrum avec des risques de casse des
attaches," a continué le docteur Pinelli. C'est là que ce
chirurgien orthopédique et ses collègues ont envisagé
une autre option : l'auto-greffe. Autrement dit, remplac-
er la moitié du bassin par un autre morceau d'os, le
fémur.

Programmée le 21 mai dernier, l'opération a duré envi-
ron 12 heures et a nécessité une large équipe pour
s'achever sur une réussite. "Nous avons utilisé 15 cm du
haut du fémur, environ un tiers de cet os, le cartilage
étant retiré de la tête fémorale. Ce tronçon a été retiré en
même temps que le bassin malade pour vérifier que le
cancer ne l'avait pas touché. La forme arrondie de cette
partie du fémur, qui était sain, a permis de constituer un
'anneau' qui est fixé au sacrum, au pubis et au bassin
épargné par le cancer [...] Les nerfs, les vaisseaux de la
patiente ont tous pu être conservés", a précisé le docteur
Pinelli, en charge de l'opération.

Plus aucune trace de cancer
Si le bassin reconstruit n'a pas tout à fait la forme de la
structure originelle, l'avantage de la méthode est qu'elle
permet d'éviter le risque de rejet du greffon par le sys-
tème immunitaire. La partie de fémur retirée a elle été
remplacée par une prothèse, le tout pour permettre à la
patiente de retrouver son autonomie. Près de 6 mois
plus tard, ce sont ainsi des résultats exceptionnels qu'ont
annoncé les médecins.
La patiente "ne souffre d'aucune complication, n'a pas de
douleur et recommence à marcher avec deux cannes. Il y
a une bonne récupération musculaire. Dans l'avenir, une
seule canne lui suffira", a précisé le chirurgien toujours
cité par la Provence. Mieux encore : la femme qui parle
aujourd'hui avec émotion de "nouvelle naissance", n'a
aujourd'hui plus aucune trace de cancer.



MIDI LIBRE

N° 2123 | Lundi 10 mars 2014 17SPORTS
LIGUE 1 (22e JOURNÉE)

Les Canaris retrouvent
le podium

AJACCIO
Mehdi Mostefa
buteur face à

Nantes 
L'international algérien Mehdi
Mostefa a été buteur pour la première
fois cette saison, lors du nul ramené
par son équipe, Ajaccio, du terrain de
Nantes (2-2) samedi soir pour le
compte de la 28e journée du cham-
pionnat de Ligue 1 française de foot-
ball. Le milieu de terrain défensif du
club corse, a ouvert la marque dès la
4e minute de la partie, mais son
équipe n'a pas réussi à préserver son
avance. Les locaux sont parvenus à
remettre les pendules à l'heure
d'abord, puis prendre l'avantage. Les
coéquipiers de Mostefa, promu capi-
taine pour la circonstance, ont attendu
jusqu'à la dernière minute du temps
réglementaire de la rencontre pour
égaliser. Le point ramené de Nantes
ne change toutefois en rien dans le
sort d'Ajaccio, toujours bon dernier au
classement, accusant un retard de 15
points sur le premier club non reléga-
ble, Evian TG. Mostefa (30 ans), aligné
habituellement sur le flanc droit de la
défense algérienne, avait joué dans
son poste de prédilection, à savoir
comme milieu défensif, lors de la ren-
contre amicale des Verts face à la
Slovénie (victoire 2-0), mercredi der-
nier au stade Mustapha-Tchaker de
Blida. Avant ce match, il avait déclaré
à la presse algérienne qu'il allait quit-
ter son club en fin de saison.

APS 
VALENCIENNES

Medjani absent 
de la liste des 18,

Kadir titulaire 

Le défenseur axial algérien, Carl
Medjani, n'a pas été retenu dans la
liste des 18 de son équipe,
Valencienne FC, vainqueur à domicile
face à Rennes (2-1) où évolue son
compatriote Foued Kadir, titulaire
dans cette rencontre qui s'est dérou-
lée samedi soir pour le compte de la
28e journée du championnat de Ligue
1 française de football. Medjani, qui
souffrait d'une blessure au niveau de
l'épaule, avait repris la compétition
avec son club le week-end dernier,
mais il a été ménagé quelques jours
plus tard lors de la rencontre amicale
remportée par la sélection algérienne
face à son homologue slovène (2-0)
mercredi passé au stade Mustapha-
Tchaker de Blida. 
Pour sa part, Kadir, qui avait effectué
son entrée en cours de jeu face à la
Slovénie, a été aligné d'entrée contre
Valenciennes. Il a, toutefois, été rem-
placé à la 67e minute. Malgré sa vic-
toire, Valenciennes est toujours pre-
mier club relégable, accusant un
retard de cinq points sur Evian TV, pre-
mier non relégable, alors que Rennes
est 16e avec 31 points, devançant
ainsi Valenciennes de six unités.

APS 

La bonne affaire de cette 22e
journée de Ligue 1, disputée
avant-hier, fut l’œuvre de la JS
Kabylie qui a retrouvé le
podium grâce à sa victoire à
l’arrachée contre l’ASO Chlef.

PAR MOURAD SALHI

U n but du baroudeur Ebossé sur
penalty, inscrit à six minutes de
la fin de la partie, a permis aux
poulains de Azzedine Aït Djoudi

de remonter une nouvelle fois sur le
podium. Avec ces trois points de plus, la
formation phare de Djurdjura partage la
troisième place au classement général avec
le MC Alger avec un total de 37 points,
soit à six unités du dauphin sétifien. Cette
10e victoire de la saison confirme la supré-
matie des Canaris sur leurs bases, alors
que les Chélifiens de Meziane Ighil dégrin-
golent à la 9e place après cette troisième
défaite de suite.  
De son côté, le MC El-Eulma n’a pas raté
la venue de la lanterne rouge, la JSM
Béjaïa, pour signer une nouvelle victoire
et poursuivre sa marche en avant, grâce à
un doublé de Farès Hamiti, meilleur
buteur du championnat avec 12 réalisa-
tions. Une précieuse victoire qui permet à
cette formation emmenée par Jean Accorsi
de se hisse à la 5e place à deux longueurs
du podium. La JSM Béjaïa, qui a renoué
avec les succès en battant à domicile la JS
Kabylie, lors de la 21e journée, n’a pas pu
confirmer ce résultat en revenant bre-
douille de son déplacement à El-Eulma. 
L’autre bonne affaire de cette journée est à
mettre à l’actif du nouveau promu, le RC

Arbaa, qui est allé battre le CA Bordj Bou-
Arréridj sur le score de trois buts à un. Une
belle performance qui permet à cette
équipe de l’Arbaâ de remonter à la sixième
place au classement général avec 33
points. De son côté, l’USM Harrach a
souffert le martyre pour venir à bout du
CRB Aïn Fekroun. Les Harrachis ont dû
attendre le temps additionnel pour inscrire
l’unique but victorieux grâce à l'expéri-
menté Boumechra. Le CR Belouizdad,
chez qui rien ne va plus cette saison, est
revenu bredouille de son long et périlleux
déplacement à Béchar. La JS Saoura a pro-
fité de cette belle occasion pour ajouter

trois autres points à son escarcelle et
remonter du coup à la septième place avec
32 points. Une place qu’elle partage désor-
mais avec le CS Constantine, battu à
domicile par l’USM Alger.  Avec cette vic-
toire, la 14e  de la saison, les hommes de
Velud confirment leur excellente série de
14 matches sans défaite enclenchée depuis
la 8e journée et portent ainsi leur avance à
cinq points sur le poursuivant direct, l’ES
Sétif. Ce dernier, qui n’a pas pu faire
mieux que de revenir avec le point du
match nul de son déplacement à Alger
contre le MC Alger, reste scotcheé à la
deuxième place avec 43 points. M .  S .

TITRE DE CHAMPION 2014 

Une fin de parcours largement 
favorable à l'USM Alger 

Grâce à sa victoire à l'extérieur
contre le CS Constantine (2-1),
pour le compte de la 22e journée
de Ligue 1 de football, l'USMA

peut se targuer d'avoir franchi un pas vers
le titre, même s'il reste encore huit jour-
nées avant la fin de la saison, car la suite
du parcours lui semble nettement plus
favorable que pour les autres concurrents,
notamment l'ES Sétif et le MC Alger.  
En effet, en plus des cinq points d'avance
qu'ils comptent actuellement au classe-
ment général, les Rouge et Noir de la
capitale auront une fin de parcours "relati-
vement facile" par rapport à celle de l'ESS
et du MCA, qui seront appelés à disputer
un grand nombre de matches difficiles,
pendant lesquels leur succès sera loin
d'être assuré, même à domicile.
Après la réception de la JSK pour le

compte de la 23e journée, les Sétifiens
iront, en effet, à Constantine, où le CSC
local les attendra probablement d'un pied
ferme, ne serait-ce que pour défendre
"l'honneur" de la ville des Ponts, dans ce
grand derby de l'Est.
Après cela, les Ententistes accueilleront

le MO Béjaïa, le CA Bordj Bou Arréridj et
l'USM El Harrach, avant de se déplacer
respectivement à Béchar, El Eulma et sur-

tout, à Bologhine, lors de la dernière jour-
née, pour y défier l'actuel leader du cham-
pionnat, l'USM Alger.  Le doyen des
clubs algériens, le MC Alger, ne sera pas
"plus gâté" que l'ESS, puisque lui aussi
sera confronté à une éprouvante fin de par-
cours, notamment, avec des déplacements
difficiles à Tizi-Ouzou, El-Harrach,
Béchar et El-Eulma. Même à domicile,
les matches du MCA auront l'air de tout,
sauf de simples parties de plaisir, puisque
là encore, ils seront certainement soumis
à rude épreuve, notamment, face au
CABBA et le CSC. Sur papier, l'USMA
se présenter donc comme le seul candidat
au titre qui bénéficie d'un calendrier relati-
vement favorable dans cette dernière ligne
droite du parcours. Les Rouge et Noir de
la capitale auront, en effet, la chance de
recevoir deux fois consécutives à
Bologhine (le MCEE 23e journée, et
l'ASO 24e journée) avant de rendre visite
au nouveau promu, le CRB Aïn Fakroun.
Après cela, l'USMA aura la chance de dis-
puter trois matches consécutifs à Alger,
respectivement contre le MC Oran et le
CR Belouizdad et le RC Arbaâ.
Une situation qui, théoriquement, devrait

augmenter ses chances de réussir de bons
résultats, même si la plupart parmi ces

adversaires luttent encore pour le main-
tien. Ce qui est également le cas de la
JSM Béjaïa, club auquel l'USMA ira ren-
dre visite pour le compte de la 29e jour-
née et qui se présente comme son seul
véritable match difficile dans cette fin de
parcours. Pour la 30e et dernière journée
du championnat, les Rouge et Noir de la
Capitale accueilleront l'ESS, mais il se
pourrait que les "jeux soient faits bien
avant" ce match de clôture.  En effet, les
Usmistes ont déjà dépassé le plus dur de
leur parcours et à travers les matches
abordables qui leur restent, il est fort à
croire qu'ils fassent la différence bien
avant de croiser leur principal concurrent
pour le titre, dans ce duel direct.  Cela dit,
malgré la faveur des pronostics, le staff
technique des Rouge et Noir a préféré
tempérer ses ardeurs : "Il reste huit mat-
ches avant la fin de la saison, soit un total
de 24 points à récolter, ce qui est énorme",
a tenu à rappeler l'entraîneur adjoint,
Billel Dziri, juste après la dernière vic-
toire contre le CSC. Selon l'ancien capi-
taine usmiste : "Tout peut encore se pas-
ser et c'est pour cela que je dis qu'il est
encore trop tôt pour crier victoire", avait-
il expliqué. 

A P S  
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner

• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et

environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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Cuisine Cuisine 
Tortilla aux herbes 

Ingrédients :
500 g de pommes de terre 
9 œufs 
3 c. à soupe d’huile d’olive 
1 petit bouquet de persil
Thym frais 
Sel, poivre 
Préparation :
Peler, laver et couper en morceaux
les  pommes de terre. Les  faire
cuire 15 min dans l’eau.  Les
égoutter et les verser dans une
grande poêle à revêtement antiad-
hésif avec deux c. à soupe d’huile
préalablement chauffée. Faire cuire
à feu moyen en remuant souvent
jusqu’à ce qu’elles soient devenues
dorées. Laver le persil, le couper fine-
ment. Laver le thym et l’émietter.
Battre les oeufs en omelette, saler,
poivrer, ajouter le persil et le thym
et verser dans la poêle sur les
pommes de terres. 
Mélanger pour enrober les pommes
de terre puis faire cuire sans remuer
jusqu’à ce que l’omelette soit prise.
Lorsqu’elle se détache bien de la
poêle, poser une grande assiette
ronde sur la poêle et retourner
l’omelette dessus. Ajouter un filet
d’huile au fond de la poêle avant d’y
faire glisser l’omelette pour la faire
dorer 5 min sur l’autre face. 

Biscuits au chocolat
et noix 
Ingrédients : 

500 g de beurre
300 g de sucre en poudre
2 verres à thé d'huile
3 oeufs
2 sachets de levure pâtissière
La farine selon le mélange
1 c. à soupe d'huile
250 g de chocolat noir
250 g de moitié de noix
Préparation :
Travailler le beurre et le sucre
jusqu’à ce qu’ils forment un
mélange crémeux. Ajouter l'huile,
bien mélanger, ajouter les oeufs et
continuer à travailler énergique-
ment. Ajouter la levure puis la
farine peu à peu et pétrir jusqu’à
l’obtention d’une pâte souple.
Etaler la pâte sur épaisseur de
3mm, couper des cercles, les dis-
poser au fur et à mesure sur une
plaque huilée.  Faire cuire dans un
four moyennement chaud jusqu'à ce
qu'ils soient dorés.
Faire fondre le chocolat noir au
bain-marie, faire lisser avec l’huile.
Verser une cuillère à café de choco-
lat fondu sur chaque biscuit, les
décorer avec les moitiés de noix.

Une ampoule est
cassée

Lorsqu'une ampoule est cassée
mais encore vissée, vous pour-
rez la dévisser sans vous bless-
er en y plantant un morceau de
pomme de terre et faire tourner
ce qui reste de l'ampoule.  

Combler un trou
de vis élargi

Insérez dans le trou des bâtons
en bois pour les brochettes. En
remplissant le trou de ces
morceaux de bois, il deviendra
possible de visser de nouveau à
l'endroit désiré. 

Clef rouillée

Faites-la tremper, pendant une
heure, dans un mélange com-
posé de 3 parties d'huile pour
une partie de pétrole. Essuyez-
la bien, avec un chiffon sec. 

Mur taché de moisi

Nettoyer le moisi de votre  mur
en le frottant avec un chiffon
imbibé d'un mélange d'eau, de
détergent et d'eau de javel (1
bouchon de chacun des produits
pour 1 litre d'eau).

O . A . A .

TTrucs et astucesrucs et astuces

Le fait d’abuser du soleil, d’être
stressée, subir la pollution, avoir
une alimentation déséquilibrée,
notre corps s’abîme, se rouille
sous l’effet des oxydants qui
résultent de tous ces méfaits.
Alors que faire ? 
PAR OURIDA AÏT ALI

Bien manger 
«Que ton aliment soit ton premier

médicament», disait  Hippocrate 
Manger nous apporte le bien-être et le

bonheur immédiat en plus d’une bonne santé
dans un corps mince et jeune.

- Alimentation équilibrée avec des fruits
et des légumes frais.

- Légumes cuits à la vapeur afin de garder
les nutriments, les vitamines et les saveurs.

- Bien répartir les protéines : viande,
poisson, oeufs, laitages.

- Ne pas oublier les féculents qui sont
indispensables : céréales complètes, pomme
de terre, légumes secs.

- Pas de mauvais gras.  
- Que du sucre naturel.

Bien bouger
L’activité physique permet d’oxygéner

notre organisme, ce qui augmente notre

capacité pulmonaire, améliore notre
endurance, renforce nos muscles ainsi que
notre muscle cardiaque, abaisse le
cholestérol sanguin et stimule la fabrication
de notre hormone de croissance qui aide à se
maintenir en forme et jeune. 

Bien dormir 
Bien dormir la nuit nous permet de se

réveiller de bonne humeur, pleine d’énergie
avec une bonne mémoire ainsi qu’une bonne
concentration.

- Dormir tôt pour se réveiller tôt, notre
journée n’en sera que plus belle !

- Dès les premiers signes de fatigue le
soir, allez vous coucher.

Bon moral 
Bougez-vous pour retrouver un moral au

beau fixe
Occupez-vous de vous en vous bichon-

nant, vous gâtant en vous faisant belle.
Réglez vos soucis avec discernement,

patience et honnêteté, ça finira par payer !
Vivre parmi les autres et avec les autres

procure de la joie et de belles amitiés.

Belle et le rester 
Aucune crème ne nous redonnera notre

jeunesse, par contre un usage régulier nous
permettra de la garder en pleine forme le plus
longtemps possible.

- Bien nettoyer et démaquiller tous les

jours votre peau.

- Bien protéger, nourrir, hydrater chaque

jour votre peau.

- Ecran total sur le visage tous les jours

de l’année.

N’oubliez pas que la beauté est un tout,

elle est le résultat de ce que l’on mange, ce

que l’on fait et ce que l’on pense.

VIVRE EN FORME

La beauté anti-âgeLa beauté anti-âge

La cuisine est d'abord une pièce fonc-
tionnelle mais aussi une pièce à vivre.
Pour l’éclairer, elle  a besoin de 2 types de
lumière.  Il faut jouer sur les deux
tableaux, concilier fonction et plaisir.

L'éclairage localisé 
Plan de travail, évier, espace-cuisson,

rangements, tous ces endroits doivent être
éclairés avec précision, car ils servent à des
activités qui demandent de l'attention et qui
doivent être faites en toute sécurité.
Privilégiez les sources lumineuses au-
dessus de chaque point stratégique. 

Deux possibilités 
- les tubes fluorescents avec diffuseur

ou bandeau (pour les rendre invisibles). Ils
présentent de gros avantages : ils donnent
un rendu exact des tonalités, respectent la
couleur des aliments et diffusent la
lumière. 

- les lampes halogènes basse tension, de
préférence à réflecteur pour concentrer le

flux d'éclairage sur des zones particulières.

L'éclairage d'ambiance 
Il est indispensable pour compléter ces

éclairages ponctuels en évitant les zones
d'ombre. Pour cela, choisissez soit une
suspension en hauteur (cône ou cloche)
pour délimiter le coin repas par exemple,
soit un éclairage indirect avec une rampe de
spots. Dans ce cas, prenez garde à diriger
les spots vers le plafond et la table pour
éviter d'être ébloui.

Quelques astuces 
- Pas d'abat-jour en tissu dans une cui-

sine!
- En raison des vapeurs, graisses,

fumées, projections en tous genres,
préférez le verre, la porcelaine, la tôle, et
évitez les matériaux qui ne se lavent pas. 

- Veillez à ce que tous les éclairages
soient faciles d'accès pour permettre leur
nettoyage régulier.

DÉCORATION MAISON
CREER UNE AMBIANCE DANS SA CUISINE
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L’encyclopédie

Une tumeur du rein extraite par le nombril
Le 29 mars 2013, une équipe de chirurgiens de l’hôpital Édouard -Herriot à Lyon a retiré la partie cancéreuse du rein d’un patient

en passant par son nombril.

D E S  I N V E N T I O N S

C ’
est une première mondi-
ale en matière de
chirurgie opératoire qui a
été réalisée par le service
d’urologie et de chirurgie

de la transplantation de l’hôpital Édouard-
Herriot à Lyon. Le Dr Sébastien Crouzet a
retiré la partie cancéreuse du rein d’un
patient de 46 ans... en passant par son
nombril ! Plus technique qu’une ablation
totale du rein, la néphrectomie partielle
permet une préservation maximale de la
fonction rénale du patient qui conserve ses
2 reins.
L’intervention a été réalisée à l’aide du tout
nouveau robot chirurgical acquis en janvi-
er dernier par le CHU de Lyon. Cette
machine de haute précision, c'est le « da
Vinci » de seconde génération: elle permet
de faire passer jusqu’à quatre instruments
dans la même incision (la première généra-
tion nécessitait une incision par instru-
ment). Cette technique de chirurgie dite
mini-invasive ne doit pas être confondue
avec la célioscopie qui requiert l'interven-
tion directe du chirurgien sur le corps du
patient (leur point commun étant de
n'opérer qu'à travers de mini-incisions)
Interrogé par Sciences et Avenir, le Dr
Sébastien Crouzet explique que « cette
nouvelle approche chirurgicale robotique à
travers l’ombilic présente plusieurs avan-
tages pour le patient. Esthétique évidem-
ment, car une fois refermée, la cicatrice est
largement enfouie dans le nombril offrant
une chirurgie quasiment sans cicatrice vis-
ible. Mais elle permet aussi de diminuer
les douleurs post-opératoires et d’accélérer
la convalescence, car elle ne cause aucune
lésion des muscles de la paroi abdomi-
nale.»

Diminution des douleurs et
accélération de la convalescence

Seule une incision de 3 cm a été réalisée
dans l’ombilic, « où aucun tissu muscu-
laire ne fait barrage pour accéder aux
organes abdominaux ». Elle permet d’in-
staller une gaine de plastique au niveau

du nombril, dans laquelle sont insérés une
caméra et trois outils appelés trocarts :
des poinçons cylindriques et creux, sur-
montés d’un manche permettant de les
connecter aux bras d’un robot. Les instru-
ments flexibles sont pilotés par le
chirurgien à partir d’une console qui lui

offre une vision en 3D du champ
opératoire. Le Dr Crouzet s’enthousi-
asme pour cette méthode : « La prise
en main de ce type de machine est très
intuitive : les instruments répondent
comme s’ils étaient le prolongement
des doigts et la vue en 3D donne l’im-
pression d’être complètement immergé
dans le patient. » 
Le même type d’opération pourrait être
effectuée pour « tous les organes de la
ceinture abdominale (intestin, vessie,
prostate, vésicule biliaire et jusqu’au
foie) », toujours en passant par le
nombril. Pour les organes situés au-
dessus (partie pectorale) « on peut
tout à fait envisager de faire l’incision
au niveau de l’aisselle ou entre deux
côtes ».
Si son coût est très élevé pour les
hôpitaux (2,3 millions d'euros, la
chirurgie robotique mini-invasive
présente l’avantage important de
réduire la durée des séjours dans les
hôpitaux. Le Dr Crouzet explique que
« le traumatisme infligé au corps lors
d’une opération étant très atténué, le
temps de récupération à l’hôpital des
patients opérés a presque été divisé par
2 », depuis l’apparition de la chirurgie
mini-invasive.
Dernier avantage de taille, la forma-

tion des jeunes chirurgiens est
améliorée et facilitée. Les robots peu-

vent en effet disposer d’une double console
de commandes - « comme dans une auto-
école » explique le Dr Crouzet ! - perme-
ttant aux internes en formation de suivre
exactement la même chose et sous le
même angle l’opération effectuée par leur
formateur.

D epuis quelques années, on découvre
que les amas globulaires sont plus
complexes qu’on ne le croyait. Leur

composition chimique et leur histoire con-
stituent encore des énigmes. Un groupe
international de chercheurs issus de l’uni-
versité de Genève, du CNRS et de l'insti-
tut Max-Planck vient de proposer un nou-
veau scénario évolutif pour tenter de les
résoudre.
Les amas globulaires sont des concentra-
tions sphéroïdales très denses de quelques
centaines de milliers d’étoiles en
moyenne, qui se sont formés dans les pre-
miers milliards d’années de l’histoire de
l’univers observable. L'un des plus
célèbres est l'amas d'Hercule (M13), vers
qui le fameux message d'Arecibo a été
envoyé en 1974.
Leurs tailles sont comprises entre
plusieurs dizaines et plusieurs centaines
d’années-lumière. On les observe autour de
toutes les galaxies, qu’elles soient spi-
rales, elliptiques ou lenticulaires. Leur
étude est ancienne et ils ont joué un rôle
décisif en astronomie. C’est grâce aux

amas globulaires de la Voie lactée que l’as-
tronome Harlow Shapley a pu déterminer
la taille de notre galaxie et la position qu’y
occupait le Soleil. Il lui fallut quatre ans
de travail à partir de 1918 pour arriver à
son but.
De nos jours, l’étude des amas globulaire
se poursuit. On en connaît presque 200
autour de la Voie lactée, on en a repéré
environ 500 autour de la galaxie
d’Andromède et pas loin de 15.000 autour
du monstre qu’est la galaxie elliptique
M87.

Des amas globulaires chimique-
ment inhomogènes

Or, les observations récentes réalisées au
moyen du Very Large Telescope de l’Eso et
d’Hubble sont venues contredire l’image
que l’on avait des amas globulaires. Tout
indiquait qu’ils étaient constitués d’étoiles
anciennes s’étant formées alors que peu
d’éléments lourds avaient été synthétisés
dans le jeune univers par les premières
étoiles. Contrairement aux galaxies, les
amas globulaires semblaient ne pas avoir

évolué chimiquement et donc ne pas avoir
été le siège de multiples générations d’é-
toiles.
Cet amas lumineux d'étoiles est 47
Tucanae (NGC 104). Il se trouve à environ
15.000 années-lumière de la Terre, et con-
tient des millions d'étoiles dont certaines
très exotiques et peu communes. Cette
image a été réalisée par le télescope Vista
(Visible and Infrared Survey Telescope for
Astronomy) de l'ESO, depuis l'observa-
toire de Cerro Paranal, dans le désert
d’Atacama au Chili. 
Or, cette explication est maintenant
remise en cause, car on détecte dans les
amas globulaires des étoiles présentant des
compositions chimiques très variées, en
particulier des anomalies très fortes en
sodium et en oxygène. Pour expliquer ces
anomalies, un groupe international de
chercheurs issus de l’université de Genève
(Unige), du CNRS et de l'institut Max-
Planck, vient de publier sur arxiv un arti-
cle introduisant un scénario d’évolution
pour les amas globulaires avec de multi-
ples générations stellaires. Ce scénario

avance que dans les régions les plus cen-
trales des amas, des étoiles massives parti-
culières ont existé. Lieux d’une
nucléosynthèse active, elles étaient insta-
bles du fait de leurs vitesses de rotation
proches de la vitesse de rupture limite. 
Du fait de cette instabilité, elles auraient
éjecté de la matière, notamment riche en
sodium, influençant ainsi la composition
du milieu interstellaire dans les amas et
permettant la formation de nouvelles
étoiles.
Les trous noirs et les étoiles à neutrons
résultants de la mort des étoiles massives
auraient aussi rapidement conduit à l’ex-
pulsion du gaz interstellaire des amas,
entraînant au passage l’éjection d’une
grande partie des étoiles de faibles masses
des amas globulaires. Ceux-ci auraient en
fait été 20 à 30 fois plus massifs que ce
que l’on observe aujourd’hui, d’après les
estimations des astrophysiciens.
Si ces chercheurs ont raison, cela signifie
qu’une grande fraction des étoiles anci-
ennes du halo de la Voie lactée faisait par-
tie d’amas globulaires.  

CISEAU
Inventeur : Eugène Viollet le Duc Date : Xe siècle Lieu : Paris (France)

Les amas globulaires étaient 20 fois plus massifs autrefois

Les premiers ciseaux à deux branches tranchantes remontent au Xe siècle, mais par
contre, si l'on parle de ciseaux de forme ordinaire, alors là, c'est au Moyen-Âge qu'ils ont
fait leur apparition. 
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Au XIXe siècle, l'Écossaise Ada McGrath, veuve
et passionnée de musique, débarque avec Flora,
sa fille de 9 ans, sur une plage de Nouvelle-
Zélande. Elle doit épouser Alistair Stewart, un
colon, qu'elle ne connaît que par un échange de
courrier. Le voyage pour rejoindre la ferme dans
le bush est difficile, et Stewart préfère troquer
l'encombrant piano auquel elle tient tant contre
des terres appartenant à son voisin, George
Baines, un être fruste et illettré qui vit comme les
Maoris. Celui-ci propose alors à Ada de racheter
le piano en échange d'attouchements. Sous cou-
vert de lui donner des leçons, la jeune femme
s'éveille à la sensualité à son contact

20h50

ENVOYÉS TRÈS SPÉCIAUX 

Une radio envoie en Irak son meilleur duo de repor-
ters : Franck Bonneville, journaliste, et Albert
Poussin, ingénieur du son. Très vite, c'est par millions
que les auditeurs suivent leurs récits reflétant «à
chaud» l'intensité des combats et la difficile survie de
la population. Le jour où Franck et Albert sont victi-
mes d'une prise d'otages, un mouvement de solidarité
d'une rare ampleur s'organise pour obtenir leur libéra-
tion. Autour du slogan «un euro pour nos otages», la
France se mobilise en masse. Mais, problème, ces
deux envoyés très spéciaux n'ont jamais mis les pieds
en Irak, et les récits haletants qui ont fait leur noto-
riété sont enregistrés depuis Barbès, à Paris

20h45

TOP CHEF

Les candidats auront la surprise de voir les partici-
pants précédemment éliminés les rejoindre sur le pla-
teau : à la fin de la première épreuve, l'un d'entre eux
aura la chance de réintégrer le jeu. Neuf binômes vont
s'affronter autour de produits imposés (calamars,
coquelets, rougets...) pour faire la meilleure assiette
possible : celui qui remportera l'épreuve permettra à
l'ancien candidat de revenir dans le jeu. Les candidats
rencontreront ensuite le Chef étoilé Éric Guérin, qui
va leur proposer un croquis comme seul référence
pour élaborer une recette. Chaque chef pourra inter-
préter comme il le souhaite les formes proposées et y
associer les produits qu'il désire

20h50

JOSÉPHINE, ANGE GARDIEN
DOUBLE FOYER

Lorsque Joséphine arrive chez sa nouvelle
cliente, Julie, celle-ci est en pleine dispute avec
son mari, Franck. Immédiatement, l'ange gar-
dien pense qu'elle est là pour aider le couple à
dépasser cette crise... Mais Joséphine va rapi-
dement découvrir que Franck mène une double
vie. Une situation qui dure depuis longtemps.
Elle en déduit qu'elle n'est pas là pour recoller
les morceaux, mais pour aider Julie à se pren-
dre en main et à être indépendante. Elle doit
commencer par trouver un travail, ce qui lui
permettrait de gagner sa vie. Joséphine va donc
devoir apporter son soutien à Julie en l'aidant à
reprendre confiance en elle, en faisant fi des
critiques de Franck

20h50

LEÇONS DE VIE DÉPASSER SON
HANDICAP

Ils s'appellent Marie, Vincent, Stéphanie, Sami,
Khadija et Jérôme. Ils sont handicapés depuis la
naissance ou le sont devenus suite à un accident
ou à cause d'une maladie dégénérative. Qu'ils
soient aveugles ou cloués dans un fauteuil rou-
lant, ils ont un point commun : une envie de vivre
plus forte que les limites de leur handicap.
Combatifs, positifs, émouvants et maniant sou-
vent l'humour, leur charisme, leur force de carac-
tère et leur intelligence, ils travaillent, ont des
enfants, voyagent, poursuivent leurs rêves, bref,
donnent des leçons de vie tout en nous faisant
découvrir les réalités du handicap

20h45

RIZZOLI & ISLES : AUTOPSIE
D'UN MEURTRE CE QUI NE

NOUS TUE PAS

Jane Rizzoli tire sur le père biologique du
docteur Maura Isles, Paddy Doyle. Une
enquête des affaires internes est diligen-
tée à son encontre. L'amitié qui lie Jane et
Maura est mise à mal, tout comme la rela-
tion de Jane avec l'agent Dean. Après les
accusations de Maura, Jane demande à sa
mère de venir s'installer chez elle

20h45

CELLULAR  

Kidnappée, menacée et séquestrée, Jessica
réussit miraculeusement à passer un unique
coup de fil. À l'autre bout de la ligne se trouve
Ryan, un jeune homme qui menait une vie tran-
quille jusqu'à cet étrange appel sur son porta-
ble. Il ne connaît pas Jessica, mais une chose
est sûre : s'il raccroche, elle est perdue. Lui qui
n'a rien d'un super-héros va se lancer dans une
course contre la montre pour sauver celle qui
n'est qu'une voix. Il n'a aucune idée des épreu-
ves qui l'attendent

22h30

INCASSABLE   

David Dunn est un homme sans histoires, ou
presque... Agent de sécurité anonyme dans un
stade, il aurait pu couler le reste de ses jours
tranquillement à Philadelphie. Seulement voilà,
Dunn envisage de quitter la ville, mais aussi sa
femme et leur fils pour un nouveau job. Quand
le train qui le ramène de New York déraille, sa
vie prend un nouveau cap. Il est en effet le seul
rescapé de l'effroyable catastrophe ferroviaire
qui fait 120 morts. Dès lors, cet homme usé et
désabusé va chercher à connaître les raisons de
ce miracle. Son chemin croise celui de Elijah
Price, un mystérieux étranger, passionné de
bande-dessinée, qui a une fascinante théorie
pour tout expliquer

20h45
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Ashlee
Simpson

Sharon Stone

Les relations à dis-
tance, ce n'est pas
pour Ashlee Simpson.
A cause des kilomètres
qui les séparent, la
chanteuse vient de mettre
un terme à son histoire
d'amour d'un an et demi
avec l'acteur Vincent
Piazza.

uunnee ccoouuggaarr éénneerrggiiqquuee
bbrriillllee àà NNeeww YYoorrkk
Discrètement, la bombe
Sharon Stone a repris le
chemin des plateaux de tour-
nage. Attendue sur celui de
Fading Gigolo, Sharon Stone a
créé l'événement sur le film de
John Turturro.

Victoria
Beckham
rreecchheerrcchhee mmaaiissoonn
ddéésseessppéérréémmeenntt àà……
Depuis que David Beckham
a annoncé qu'il quittait
les L.A. Galaxy, les
spéculations vont bon
train quant au lieu du
futur logement de la
famille. Surtout que la
semaine dernière, Victoria
Beckham a visité de
somptueuses maisons à
Londres !   

c'est ffini aavec
Vincent PPiazza !!

Ashlee
Simpson
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